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' doivent- il~ r nJre des i:ui3o~s? s .P. qui eLt lepe1 anent doit 
e.s[urer le -•• :::ixi.wur _,ossible, _ a 3 déplc.ic 1'.l •:nts p 1r se .LJine sont pos­
sbiles puur un per~ nent non pc.irlement~ire . 
Cri t i< ue et uto-cri tique tr s su.per ,ici~,lle s , 

enque de gLr·ntie~ de re~rc~sc ~nt d~ l situstion . 
Dann le r.pport d~sintvr9s J .,nt totLl des pr~occupations olitiques . 
I>ropo se c-i, lar i r.vec r ... eilleul' ri...p_>ort avec enulyse introauci,iVe 
sur situation poli ,ique inter~ationale , nytio alu ~t r percussions 
Gall~ l' r:tiû , de fuÇOll à &dap~ur lulicne uU 18rti . 
Dire comuent D.éalL;e!' les ches en xpliquant Xlilnra:i'!rt ourquoi elles 
n ' ont dS ~t~ réalisées · ns _e pas~é . 
à'-rt.i .- Joi" rquer mon uccord . D' bccord- qu ' il y a ri.anque ù ' &nolyse , 
étude troo super fic ü.:lle de lL poli vi;ue du Ptirt i . Ne consciCl'f~ pas 
ascez do te ps ~ la co nuiscence èe 1 r~gion et à le nécessité d ' y 
éldapter 1 igne du Pl rti . Trop adm. ini stretif . Ue con.bats pas aE. sez 
positions de certains ca~araJes . 
Réunion d ' auj ouù ' hui r e fuit mieux comprendre co ent t.l ' or ion ter . 
On pourra jug~r d,s résultats lors de la réunion àu CF de ~es poss i­
bili és de . ~ redres~er . 
Lalsmnd .- Liaisons ne doivent pas être orc&nisées stratégiquem nt 
reais de façon permunente . 
Dénonce u~e ~erniore fois dévietion éa:nooi ste . 

·- ·-·-·-·-·- · .- .-.- .-.-.- . 
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RAPPORl' SUR LA J:t''.EIJERA.TION IJLT CE1'41rRE· OIGNlE s. 
I. Situati n gé pgraphique et éc n mique de la Fêdération. 

La Fédérati n comprend tout 1 1arr ndissement de S ignies, une partie du 
canton de Seneffe( arr ndisse entd e Charleroi) et une partie du cant n • 
de Binche ( arr ndissc ent de Thuin). 

Habitants: 

Arrondissement de S ignics: 

Partie du canton de Seneffe: 

Partie du ca.nt n de Binche: 

Total p ur la i'éd.éra. tion: 

1/0. lfa 
rfl~. Hf i" 

1 .e . r-tr 
.t4 1. 6'ôS-

Economiquement, la Fédération se déao pose en trois pa1:ties: 

La r~gi n d.es mines et de 1 éta1.lurgi 
Le bassin eerrier de Soignies- 'causoines( p·erre de taille) 
Le bassin -carrier de Lensines( avés) 

Les parties des 2 cantons de en ffe et d.e Binche, lec cantons d.e La 
La Louvière et du Roeulx formant la régi n du Centre, c mprenr.1.ent les 
nü.nos et la méta.1.lurgie. . . 

a1U:'S:4 c ncentrati ns: 
l :ur, rurf ace général.a et I- ard.emont- aocoup: pµits 5,6, 7 et St 

ateliers. 

2- ér nnes-~ essaix: puits St .AJ.bert, ste Elisabeth, St EûllllallUel, atelier 

3- Bois du Inc: pu1.ts t Vaast, Triviores, St Henri. 

4- Bracquegni.cs- pu .. its St JUlien, :r arie-Ji sé, Garenne, Beaulieu. 

Il y a envir n 20.000 mineurs comprenant un fQrt contingent d 1 étrangers, 
le I/4 envir n( surt ut des italiens) 

Suivant les renseignements que nous p ssédons, les fi rces syndic.ales se 
répartissent c e suit: 

s.u. 300 
chrétien 2000 
Centrale Indépendante 3 à 4000 

Il y a d: ne m inS; de 50 des ineurs syndiqués. 

ŒTiJ...WRGIE. 

Sidér gie- Lo.min irs 

n 
n 
t1 

B Ul'Hauts F urneaux) 
LOnttain 
Gils n 
de ~a.ume 
de carnieres(pius petit) 

étaJ.1urgia- principales entreprises 
Boël, Gils n, Thiriau, Goldschmidt, Baume- arpent,Haino ~t Pierre, 

aume arpent rl.am'1elz, Hiai:d, Corn. de Centrale, Boul nneries de 
--::bL-l.fD~Vière 
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, · D.onneries de .iélriemont, 'l'uya:-..it..eries da Haine St, Paul:, :!Trau. 
teliars de Famil.lcureus, Ateliers de anage, (; ,. 

Il y a en lus quelques petits ateliers de construction 
utilS ot de machines à 'b is. - . 

No a1 ment, n eut est' er à environ ... o.ooo le nombre de métallos 
mais J.e cb'.ûmage a. réduit fi rtement ce nombre. on cooiptè. quelques 
4 OO ch meurs et chômeuses. 

D'où pr vient de ch age? 
N tre ét lurgie est orientée surt ut vers les chemins de fer, loc -
motives, wag ns, rails, aiguilJ.es, croisements, b ulons, tirefonds. 
El.le trav-aille pour l' :Lntér iour, mais beaucoup aussi pour i •extérieur 
( moyen( Orient, CJline, ér:tque Latine, Est-Eur péén) 

L'intérieur a ·réd.uit ses c and s. ertains march6s extérieurs échap-;­
pent tels: est ., pé ( interdiction d.u Gouverne ent-tliste :B wnéri-

caine) Chine. 
D(autres pays, gypte et érique 1 tin font intervenir d..es questions 
de devises, ce qui amène à ne pas pouv ir traiter. 

C'est ainSi que nous v oyons o.uj urd'hui les situations suivantesz 

G01dsc dt- IOOO ouv1"iers, anjourd 1bui 250 

Baune- ~arpent, orlanwe1z- '700 uvriers, a.u,jaurd 'hui 200 

de cnômeurs Franc -:3e1ga- 5 
Dans les utre entreprises, un pourcentage moindre a été mis en 
ch~m ge u c rtaines semaines tous les ouvriers chAment I,2 et 3 jour~ 
Seuls, 1es lominoi s de LOngtain évitent ce ch mage, car ils fu.bri­
quent des pr filés spéciaux brevetés, surt ut pour l'exportation. 

mi"' les aut as J.aminoirs subissent le c ntre-c up du ch""' age en mé-
tallurgie, arce u 'une partie d leur pr a.uction va à 1a métallur-
gie régi n e • 

e1a n' em.p~che que 1es bénéfices réalisés en 49 sont appréc:l.a~bles 
• a1cr6 le chÔm e: ' 

Exe p1es: B u1 nneries La Loyvière. • • . ••• 
Bo~l. • • • • • • • • .. • • • • • • • 
Lamin irs de Longtain. • • • • • • • 
Thir1e11.1. • • • • • • • • • • • • • • • 
Qils n. . • • . . . . . . . . . . . . 
Franc -Be1gEl. • • • • • • • • • • • • 
2 BEi:une- arpent. • • • • • • • • • • . 

.I2 • .I50. 5IS,95 

.BI.907. 9 5,70 
7.7'w7. 51:1,87 

20.725.002,­
I5.833.022,-
7.2 7.083,26 

74.258.9 o,-

Des bruits circulent e pl.us en plus que ces entreprises vont obte­
nir des c mmandes p ur 1a guerre, ais jus e aintenant rien de 
préci , sauf pour 1es teliex-s de Familleureux q i co oncer;...ient 
cet .'3 faorication au début de I95I . is ailleurs, nous n' assist ns 
pas, r l 1 instant, à une adaptation de 1 1 tillage -pour cett 
fabrica.ti n nouvelle .. 
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Les forces syndicales se répartissent comme suit1 

Chrétien 

8 à I0.000 

2.000 

6 des étallos seraient syndiqu~s. lJoi .1.. 

Force des partis po1itiqu.es: 

./. I ~ ' I 

Je nlai pas les renseign ents pour 1es parties des 2 cantons de Charleroi 
et Tbuin. ais, dans toute la région, c•est 1e P.S.B. qui est en t~te. 

Pour 1•arrondiseem0nt de Soignies, voici les r~nsoignements: 

~ 
O' / 

Elus 3 p .$.B. Voix i;. 
I 

J.1 ,,./ 
P.s.c. " / 6 n I 

P.L. " ,ff .Q! tt 

P.C.B. 11 & o/ .!/ / ,, " 

...........------- -
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IV ET DU PARrI 

"Â. Secti n de cellules. 

I. • Carnières- orlanwelz 
2. s. Leval- ' nt Ste Al.degoîlde. 
3. s. Bellecourt 
4. S. Chapelle 
s. • anage 
6. s. Godarville 
7. S. 2 Haines 

C llule de la Ville d 'Houssu 
Cellule de Jolimont. 

e. s. Fayt-La Hestre 

9. s. 
Cellule Henr tte 
Cellule Basse Hestre 

: 

Trivières-St Vaast-Pér nnes 
Cellule 
Cellule 
Cellule 

de t Vaast Charbonnage 
de Péronnes Charb nnage 
de Trivières 

IO. s. Cheminots 
Cellule de Base u :Atelier 

II S. La L uvière-Bois d'Haine 

I2. s. aurage-B ussoit-Thieu 

I3. S. Bracquegnies 
14. s. 2 Houdeng-Roeulx 

Cellule des Laminoirs de L ngtain 
Cellule du Thiriau 
Cellule de Gilson 
Cellu1e de la Franco Belge 
Cellule de B Ul 
Cellule des B is 

Cellule Puits arie José 
Cellule de B uss it 

Cellu1e du ~arais 

Cellule du Roeulx 
I5. s. S 1gnies-Naast-Horrues 

I6. s. 2 Ecaussines 
I7. S. arche 

Cellule de DUr 0 Bor( g beleterie) 
Cellule des carrières 
Cellule de Naast 

Cellule de C urrière lez Ville 
18. S. Lessines-Bois de Lessines-Ollignies 

Cellul.e de B is d e Less 1œ s 
I9. • Daux Acren 
20. • Feluy-Arquennes-Seneffe -

Cellule de Feluy 

2I . S. Bray 
Cellule d'Arquennes 

.2. s. Enghien 
( Cellule de Bassily 
( Cellule de Graty-Th rio urt 
( Cellule d e Familleureux 

Les cellules signalées sont dirigées, soit par un 
un oomité de 2 ou 3 camarades. 

Les deux gr sses faiblesses rencontrées s nt: 
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Décision Bureau politi ue du I8/ /50 

ituatjon polijigue.-

-B.P. analysera s·tuation poLitique x tous le~ I5 jours. 
-Rapports serott présentés par tous les membres du B.P. à tour de role. 

Comport-ront : anal.)' e si tua tion, 
adaptation à la Belgique . 
taches co crètes, 
critiqu travail accompli. 

-Terfve présentera dans I5 jours rapJort au B.F. sur réorganisation 
se~vice de documentation. 

-Prochains rapports politiques seront présentés par Herssens, v~n Aerschot 
De coninck. 

Prix du journal.-
era examiné prochain C ,. 
onsultatio1 préalable des C.F. 

Conseils Prud'hommes : 
Rapport serapréserité ma ·di au secréta:riat par Van Hoorick après consul 
tation de syndicalistes. 

Situation Centre.-
C.F. élargi &XErri.mKxax~ iscutera rapport remané sur base ~mxocDŒ.JnE 
x•±im•x discussion B.P. 
al ana a~sistera au C.F. 
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Bureau Politique du a5/!l/5m 
---------------------------~ 

Prlsents : Lalmend, Bor~emans, Van Aerschot, Dispy, De Coninck, Hers­
sens, Van Hoorick~ 
Excusé à Terfve, malade. 
filnvités : Taillard, puis Glineur, puis rullier. 

~mx~x±mllXmIX~mllgx:àli 
Retour de Dupont à Namur : Bert chargé d'écrire à Félicie. 

Rannort Taillard sur rix du ·ournal.-
aus~e du prix du papier, provoque augmentation de I.000.000 par an. 

Diverses solutions : ro Ne pas Gugmenter le prix !blxpaql±lllt, compenser par rentrées extraor 
dina ires. -
2° Augmenter vente quotidienne, mais Eroblèmatique d ns 
3° A~gmenter prix du journal. 
Paspossible de repDrter au CC car il faut modifier prix des abonnements 
immédiatement. 
Suite à réexamen, nouvelle proposition : 
Porter journal à l,60 et abonnements l,50 pout I mois, I,45 pour autres 
Abonnement au peuple re\ient i I,23. 
Lalmand propose que l'on examine simplement aujourd'hui une augmen-
tation éventuelle· du prix des abonnements. CC verra pour prix 

Borremans.- D'accord pour augmenter prix des ebonnements. 
Herssens.- Estime que nous ne pouvons attendre CC mais devons, irnr1êdia-
t erne nt augnenter ur ix des abonnements. 
Van Hoorick.- D'accord augmenter immédiatement prix des abonnements. 
Disuy.- Propose une certAine 6ugmentation des abonnements . Propose 
I mois à I,45 et les autres à I,23 co me le euple. . ,.. . 
Faire en meme temps effort de soutien. 
Herssens.- Demande quê le jburn6l prépare l'opinion. 
Lalmand.- Un BP ne peut discuter co.:i.merciale~ent,~ais politiquemert. 
IDéclencher campagne de re ~orcement, de soutien dans cadre e la prépa­
ration du Congres; Augmentation prix du journal provoquera perte àe 
lecteurs. 
Tirage du journal est promodrial . 
Propose prix suivants :P"'ur les avonneuents : l mois 38, ;; mois ro5, 
6 mois, 210, I an 420.-
Parti prendra à sa charge la différence que le soutien ne comblerait 
pas. 
Taillard.-Admet que politiquement c'est juste, mais a cert~ines inauié-
tudes. Signale que la clas$e,..ouvrière manque d'argent. Nombreuses de-
mande de remboursement de prets. 
B.P. d'accorà avec propositions Lalmand .-

Rapport sur pensionnés.- (Glineur) 6II.OOO pensionnés dans le pays. 
Autorité que nous avio .. s au lendemain de la 1 ibération a décru. 
Socialistes ont de ouveau organisé les pensionnés. 
Divers projets de ~oi sont déposés au Parlement pour améliorer sort 
des pensionnés.Taus ne sont qu des palliatifs. 
Gouvernement pro~ose 23.000 pour les mariés et 15.700 pour seuls. 
Socialistes prop sent 24.000 pour mariés et I6.000 pout seuls. 
I~.éOO pour mariés a,...surés libres et 9.f)OO pour seuls. 
P.C. propose 500 frsnde prime de vie chère. 
Celà fer~it 26.400 pour les muriés , I8 .IOO pour les seuls. 
I4.800 pour assurbs libres ~ariês et 9.600 pour seuls. 
Pas de différence selon age. 



• 

• 

-2-

Situation de la confération.-
Gr)upait 45.00 membres, aujourd'hui 20 à .250000.-
Pas de renseign~ments sur pétition menée parmi lew pensionnés pour 500 
Causes : il y a ~ la fédGretiod des élécents Ferturbateurs : 
Vernayen aui a été balancé, Putzeys, secrétaire général qui sème la 
sisanie. anquons d'une equipe solide, jouissant de prestige . 
Secrét~ire I8ll9n ne donne plus signe de vie. 
Situation dans les régions : 
Borinage, camatades co munistes dressés en clans les uns contre les 
autres. 
Centrè, meme situatiort, luttes intestines. 
Li§ge : bavardages rur co •• ission nationale utilisés par Putzeys. 
Charleroi : affaiblœssement sensible. 
Bruxelles : rien sauf à Ixelles et Uccle. Pas de pétitionnement pour 
les 500 frs. · 
Flandre n'avançons pas, cepend~nt possibilités • 
Lalmand n0us demande autocritique. Etaie respons5ble de 45 a 48, pério­
de positive . 
En 48 on a limité mon role à orienter simple~ent politique g~nérale . 
Il y a 6 mois, ai à nouveau été chargé de reprendre la drection des 
Vieux Pensionnés. 
Aurais pu écrire plus û'articles, rouis·il faut qu'ils soient le reflet 

' activités. 
Depuis 6 mois, m'efforce de pepiendre. 
Situation politique favorable aux actions revendicetives. Org~niser 
des festivités variées qui plaisent aux vieux. Vernysen ev it parlé 
d'un film. 
=stime que pour redresser la wituation , il faut une organisation à 
l'intérieur duParti. Proposais 2 adjoint~ en Flandre et en allonie . 
Celà m'a été refusé parceque contraire à nos princi_p3s d'organisation. 
Regrette les Amicales qui permettrient d'orienter les camarades au 
sein de la Conf~dération. 
~stime que si le controle des o .• est ~ossible à l'Lchelon national, 
celà donne moins a l'échelon fédéral et . oins encore à l'échelon 
locEl, ear il faut des connaissonces techniques. Propose un re~ponsabl 
régionalsous controle du S .P. Estime nécessaire de pouvoir grouper dan 
certaines circonstances lès pensionn~s communistes. 
Elargisseme~t de lb Commission nationale à des camarades pouvant assu­
rer des réunio~ en province, d'accord mais tenir compte des possibili­
tés de d6plcicement. 
Propose que le temps qu'il donne à Charleroi so~t consacré aux Pensionn 
Fait remarquer qu'il n'y a pas de réaction de la Confédérotion à : 
lrégard de nos projets de loi. Complexe d'infériorité de nos c amarades 
et leur apolitisme rendent situation plus difficile. 
Estime qu'il faut : 
Rechercher des cadres dirigea ts dynamiques. 
Et bl·r le siège de la conféd ration avec un employé. 
Aug. enter les cotisations d 'un franc par an. 
Signale que le journal se tirer ~ 25.000 et se vend a I8.000. 
Van erschot .- .. Tombreuses difficultés proviennent de Vern1;;yen. 
Sectarisme de ros camarades qui ne savent pas ce qu'èst une o •• 
~n ce qui concerne les micales,le Parti doit y tourner le dos. 
Dispy.- Fait rémarquer qu'il y a des reve.dicatio s plus li iitées , 
notamment conc€rnant la législ~tion actuelle. 
Le nombre de vieilla ds s hs pension prouve qu'il y a là des. assexs 
de classes moyennes. Féd~rêtion trop cantonnée uniquement dais classe 
ouvrière et plus specialement mineurs . 
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pas d' accord pour reconstituer d s Amicales, mais veiller à ce que 
dans chaque r égion i l y ait un bon respons able. 
Fractions en c ~ s de néces s ité. 
Propose de f bire a i der par l e s utualit és. 
van Hoorick.- Le Pa r t i s' es t aésintéres ~ é sc fidaleusement , ce1~ va de 
~c l e relachement général des li oi sons u vec les ma ~ Ees. Co mmis­
natio ale fo nc t ionne. Vernayen a ~ t é éliminé . C ~endant nous ne voy,ons 
encore 8ucun redre ssement. Règne ~auvais e sprit. Lut,e sournoise con­
tre l e .arti. Opposition à l a campagne Pa ix. Travail de Glineur 
insuff isant et restera tel. On nouspropose lutte à l'occasion de la 
discussion p 0 rlement ai e. Il f aut y lier le s c auses des pensions insuf­
fis ant es. Il ne peut etre que ~t ion d 'Amic ales. 
Op osi t i on à la const i tution d'un bureau nationa: pBJ.·m nent es t du à 
l a volent~ de cert üins 61 6 ents d' éch ~pper à tout controle. 
I htroduire de ~ cuveaux él~ments capables de rEŒresser. 
Her s sens.- Pension és n'ont p lus de pui ssa nce économique , mais grande 
autorit e morale. Doiven t être soutenus par eursenfants. Or, situ~tion 
va aller en s'aggra v·nt avec la politique de guerre . Loyers vont etre 
augment és. Pensionnés doivent connaitre les causes politique s de leurs 
dif . icultés. Placer un camerad solid e dans chaque féd ération. 
Borreman s.- C atr~ nce dan s &e ~ problème~ politiques. · as d'effort de 
rat tachement à l a ~aix. 
Gli neur pro po se en fa i t de s li a isons parallèles. Il s' &git d'un prblème 
très spécialisé, c'est ce qui rebute cert Ll ins c amarades. Leur donner 
les élém~nts nécessaires. 
Dejace.- Gr ave apoliti ~me. Vern~yent agent de la r : action. Concur­
rence socialist e. Putzeys prota goniste de l'apolitisme. 
carence d bns dé f e nse Service s Publics. Remèdes : rendre controle plus 
sérieux. Pas d' accord po4r Amie· le s . 
· r.o roce ... ide d • e . tr:.. .1 i~o . T " 'J_ •• ,,, _, " :>-· i"' S ~' .wt: i. r· ··-)O' . 1 ·1JJ n .·~ 
besoins de s pensionnés. (foyers). 
Nos projets pa~leoentaires devra ie .t être dressés par eux, ainsi 
ils les soutiendxaient. 
Laloand,- OrgOni s ation de ma s~e l~ plus l~rge. C'est celle oû le 
Parti e~t le plus ms l repr ésenté. Camarades de peu d 'autorité. 
Glineur de peut travailler que de l'extérieur • 

· Apolitisme. ettre accent sur aspect revendicatif et économique et 
de là at t eindre le volitique. 
otte était un élément poseible . Il faut un permanent, un siège . 

Néces s ité de préparer soigneusement le travail Parlementaire . 
Tache Com~ission nationale dirigée par Glineur : aider le Parti a 
faire bon travail dansla Confédéra tion. 
Ne pas rejeter cert ains d éplacements. BO doit pouvoir aider . 
Echelon f édér al doit avoir un bon resuonsable devant le Parti militant 
de la Confédération . Fournir eff ort pÔur grouper tous les pensionnés. 
et non lez pensionnés co 1unistes, sauf cas exception els . Pas néces­
saire d'avoir position du ~arti sur toutes les questions . 
Celà do ne aux non comœ.unix es impression de manoeuvre. 
Utiliser notre pré sence et l ' appui du Parti à leurs revendications 
pour gagner des pensionnés au Parti . 
En ce qui concerne que s tion politique profiter de la sympathie pour y 
défendre avec souplesse nos concepticns, les persuader~ ne pas im~oser. 
Créer de nouvelles orgonisétions régionales . 
Faire élbvorer plan de travail par commission . 
Renforcement p r la base . ft 
Appui par RFP (gouters, fetes, avec orateurs onféd érction) . 
Glineur .- Faire at vention ' Vernayen en Flnàdres . 
Nous nous occupons des cl &s se s moyennes par Assurés 
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D'accorJ pour liaisons telles quep préconisées actuellement. 
Liens avec ~utualités n'existe pas. 
Introduire no u.veé:!ÙX éléhlents ,oui, mais tèi,.,i"r compte que nous avons 
affa ire a des vieux, à ae8 malades, par conséquent difficultés de de-
_placement. · 
·eetings parti, estin.ient que nous uevon con:D:ii.neur à Darler au nom du P 

D'accord µour installation bureau permanent. 
Conclusions Lalmand : 
Aide du Parti pour le redressement. 
~.o. doit mettre en musique. 
Travail Glineur controlé pur ~orremans. 

Rapport sur RFP.- (Mullier). 
Ra~pel UF. icales, R.FP. 

ituation politique doit provoquer mobilisation des femmes sur : 
Paix et con ditions de vie. 
rombreuses fer.unes mises au tr&vail dans le Parti : BJJ, ho;nmes de 
coµfiance, aides tecnniques dans les féd <s, tr l sorières, S.P. s. œm. 
~ais celà è nous aîde pas a atteind~e notre but : 

La pénétration des idl es 2rogre~ istes p~rmi les larges couches des 
femmes. 
Cette tache incomb ait au RFE. A-t-il réu~si. 
Né en 1948, groupait I8 f êmnEs de toutes tendances. Base, lutte pour 
la Paix. Adhésibns récolutés sur base lutte contre psychose de ~uerre, · 
contre course eux armen1ents, contre relèvement prioritai~e de 1 .AJLlemagne. 
r.500 adhésions en E semaines a Bruxelles. I.ooo à Liège. 

Deux comités ainsi fondés. 
Conférences Dorothy Gottliev, Envoi d'une déléguée à Vasovie. Compte­
rendu de lroslav. Conf'rence avec bbé Boulier. 
~n novembre I948 dem~ndons adhési ,n à lB FDI. Celà précise nos p~itions 
tout en élargis ant nt>tre plateforme. Préperons le Congrès R,fP au tra­
vers d'un pétitionnement. Celà permet de nener action dans diverses 
régions. Nous collectons en 3 mois 45.000 s~gnatures de femmes (comparer 
à Stockholm, toutes les orga4isations, femmes, nom es et en~ants, a duré 
deux fois plu~ longtemps. Donc résultzts ég&ux. . 
'En avril 1949 nous tenons .n.otre premier congrès à' où sort 1 'élargisse­
ment de la plateforme paix, plus revendications femme~ et fa illes. 
Au lendemain u u Congrès, menons action au Parlement contre le acte 
Atlantique. · 
Partie ipons à l' orec ni sati on au Congr_ès . ondiâl.. des :Partisans de la 
Paix à Paris, envoyons des délégué~s. 
A ce moment, et celà jusqu'après le congrès de l'UBDP en octobre, il 
existe une cert . ine confusion entre RFP et UBDP,le iFP étant pratique­
ment le moteur de l'UBDP. 
E, juillet-aout, nousmenona un action ,Parmi es chomeuse s où nous 
obtenons un lar e échos. ce neoment à Bruxelles, nos réunions omptent 
80 à 90fo de femmes non co.nmunistes . 
En aout, le journal Femmes est repris par le RFP. 
En septembre, nous son.mes entièrement absorbées par le travail de 
préparation du congrès UBDP. 
Les fenrnes Sont à la base de la Journée de la Paix tlu 2 oct~bre que l' 
UBDP a a·t reîusé de célébrer. 
En novembre participons à là session du Conseil de laFDIF. 
En décembre, recrudescence de l'activit chomeuses avec m~nifectïation 
au r,.inistère contre retrait allocation femmes mariées . 
8 mars I950 pour la première fois la Journée Internationale des Femmes 
est célébr6e par une manifestation de rue . 
Partie pons a la pour les 5 points de Rome . 
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Puip à l'eppel de Stockholm. Résultats de Stockholm : environ 50.000· 
signatures par le RFP. Difficile à 9réciscr suite à trLvail collectif 
fait avec d'autres organisations. A remarquer gue selon UBDP 60 à 7010 
des collecteurs furent a er femmes. 
Suite à u e décision internat onale nous met Jons rur pied un Comité 
National de l'Enfance très élargi dans lequel no us entrainons des 
femmes comr e e Decroly, Hannevart, Racine, Reiase etc ••• 
Il en sort la Ch arte de l' ~nr~nce. 
Préparons Shefi'ield par l' ét blissement des mandats des femmes 
qui ont donné d'heureux résultats. 
Le RFP a-t-il r é pondu à sa tache, créer un large mouvement démoratigue 
exer ant une influence sur les couches f éminines ŒJ. a s? 

ncon estob ement non. 
~ttitude des F.C. a l'égard du illouvement : 
Dès le d .... but, elles 0nt boud " le .... FP ( d6DE s a chape aux) Ne som.rnes pas 
parvenues à mobiliser la masse des F.C. ou il n'y avait pas de dames. 
Pourquoi? 
I 0 Plus attirées par le rav~il Parti 
a) par sectàrisme : le ~arti d'abord. 
b) parceque le Parti offre activitép -HLente : perception cotisations 

vente pres ce, 
diffusions tracts, 
aide au homr1 .. es. 

c) parceque le truvail Partt n'ett pas un truvail d'initiative, celle­
ci revenant au hommes. Pour les femmes, c'est un travail d'exécution. 
2° Parcequ'il existe en perman€nce àans certains régions une véritable 
nbatDille des cadresu qui fait que les femmes sont sollicitées par une 
série d'org~nisations et c'est généralement le dernier qui passe 
qui l'emporte. 
3° !l y a enfin la très gr~nae faiblesse de hos cadres féminins qui 
hésitent à prendre des responsabilités è.t à mener let ravail. 
4° Pour finif, il faut reco naitre qu'il existe encore chez nos femmes 
une certbine nostalgie des icales : · 

a} Lors des Amicales elles ét~ient guidées par les hommes, 
b) Il faut reconnaitre que le art~ soutenait mieux les AFC 

parcequ'il y trouv~it un avantage direct: 
fetes pour enfants, pour vieux au nom du Parti 
fancy fair Bu profit du Parti. 

Or, il raut reonn itre gue s~hs let FC il n'est de mettre 
usr pid et de développer un mouvement large. 
Or, l'expérience nous prouve que nnus pouvo s gagner de l~rges masses 
de reumes : ex : Courcelles, 225 fel.!lIIles, Schaerbeek, 206, comité 
région~l de Liège, de . ruxelles. 
Etat de l'orgonisation.-
Comité natio~ 1 large (50 personnesl 
Comité exécutif de 12, pratiquement 8 dnnt J non CO' iunistes 
{démission de .me Balle). 
Bureau d'Organisùtion créé e n janvier, divers re. niements. 

allonie arie Guisse, Flore Dethy, Jullier, Place. 
Flandres : Burgos, Hemelers, Jo Eekman, Kawan. 
Bruxelles : Emilienne. 
Liaisons en moyenne une rois par quinzaines. 
Sitauation ar régi ns : 
B~uxelles : comité région~l bon, secti~ns lccal s Q chaerbee, Etterbeek 
Lâeken, ·olenbeek , Bruxelles, oluwe, t Josse, Koekelberg, ndrelecht 
Linkebeek, Ixelles. 750 membres. 
Liège.- Comité régional bon. Sections locales à ~rivegnée, Outre 
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Hersse .s.- ~· c ord avec orie tatiJn él~r~le, ctivisation de ~0? 
Un pas en a-..ant u .... t, f it 1 tiis beuucaup r, 'tE:. ':.!. f ... ire. 
las une questior . di cipline, .... is de convJ.c ion, do :propagande. 
Une fois ... ue les ... ?C sont f & le mo v:e.~nt, les alirnente · en [;C°tion. 
idt de directio.s f d r les: 

Respon ab1~ ;f'r;.,m e • .. i.::..itie-ntet.au sein du mouvemen,t ...... 
Respo f.able feur e ili t .... nte .JU~ein d:u rlFP ne peut et::e ne'abre u BF. 
Celà n ces ite tourn'nt d ns or~~n s t~ons du urti. 
De ~on..inck.- ossibilités 'uboutir. ~pnfu_ion avec UBDP-
l'L! .... .I? doi v rd.eu7 doser son tr .vail, trop orienté uniq.i.ement vers ~:....i~". 
gitetion a e 'ffri:!yé de no br~us - s .ù~m.:e c. 

~romo voir vac nxes scol~ire[, gsr~Jries, sJrvice sociel. 
· Ryth1 es doïven~ et e 41o ir.s :ioou~sés qu' u }'·.,. ti. 
ICam:ilindird!c'~.- Le RFP nepeut etr• ur. mou"' ,'llent <l'élite , il doit être 
un tnouv ent de lasses .... rop exire·ntea l' -~,,rd de""' "'in;.ple$ renu1es . 
Pour arr.i ver à 111ouve1uent de· nes ... e, il ........ ut que n'importe quelle 
siriple fe u~e soit c pable d diriger le tr .vtiil loc' leme1t. 
8 ·X!? moyen dB ërl r deE; sections, de i'rendr rucine ~ .. rie ~(jS 
qu rtiers. 
Jour;n· l,4'rop e th .~iq_ue,, oit a:eveni:r plus populaire, moins politiqœ 
Lalmand.- Analyse fournie e;i.·t bvn e, princi •~le - · JJ.e e 1'.' ·ide 
l d • 1 I' t ie , ~ ir• r ! u 1t fi raené des et ions à c<:.r ctère trop 
exclusiV~llientrpoli~tque et revendic~tif. 
Il a négligé ies qua3tions féminines, la note sentioentole. 
Il en est r sult~ un m~nque de continuité dans les actions . Il faut 
qu'il y ait dj hctivités de b se continues, et pour celà des 
ril·t t ~de di~erses c~tégories qui pourtont canaliser ies femr:œs 
v~rs des activités qui ne sont p~s tau es à c&ruc re ~olitique : 
ouvroirs, g<~rfü.:riea, vacanc ... ..:.. 
Co ent xedreseer : d'a1or voir a qui s'atlres e le R ~. 
Pas ux eules f•1mr.1es co unistes, uux seules f.-emr.lG victtimes du 
régime cepit liste mais à toutes les fer.l.rles. 
Pro.grsm rn doit r.iettre ~ccent sur prob.lèru.e s spCc ifiquemen.t féminins, 
t-enont compte de la 11ent6lité des femmes : enfÇ.lnts, foyers, famille. 

éthode et l ngage à teuir d ivent être plus cmotifs et moins céré­
bral et matêrioliste. 
Bur : utiliser cette org nisation co~me courroie de transmission. 
Créer milieu au sein duquel le Parti rsut populariser ses nots 
d'ordre, recruter dJ~ femmes ~ui contihuer-0nt à acceo~plir lea tahces 
que~~ P . ne eut accomplix seul. Départ ne doit pos etre politique 
ni rner.ie revendicatif .iais doit partir des préoccupations de fem.Mes. 
Il f~ut tendre ~ers l'ofg9nisation àe réunions r~gu_~,~~1 avec quelque 
chose d'attrayant. Partir de la our le tr vsil politique. 
Direction. Il est eMsentiel que la c~ ~r·de ~eprésentant 1 Parti' 
joue role de premier plan. 
~ide du ~arti : CorllL...ission n~tionale. 
Res,Pons<lble ~emn:e = responca:ble R~'P. 
~ide directe : P. e t responsdble controle politique de ili'org nisation 
q~i cotriste ~n : 
le souci ae réaliser on dosage d~& activités, 
veiller à ce que les 0.1 soient sainement utilisées par le Pb.l'"ti. 
Fournir à l 'O._ les ilit' nttes les eilleures possible afin de pouvoir 
constituer bonne aru ture. 
L'oEe~nisation est respon~cble u reste. 
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D~cisio.~ dU BUr~~u oli i~ue du 25; IIJ50 
------------------------------------------

Fedér· tion de amur .- Bert Van r:oorick cahrt;é d'écrire à. ._ertens . 

Brix du journal.- Le~ abonnements se ont portés à 38, I05, 2!0 et 
Le Pa~ti prenara à sa charge la différence qui ne serait pas cou­
verte par des rentrées exceptionnelles. 

Pensionnés . -
Gl·neur chaœgé de l:a responsabilité sous controle de Borrewans . 
Désigner des respondables dans chaque région. 
Essayer d'incorporer nouveaux éléments dans appareil de direction. 
Créer un bureau permanent. 
Comm ssion du Parti chargée d'élaborer p1.an de travail • 
RFP peut donner aide pa;r organisation de fêtes. 
B.O. chargé de transmission aux fédértitious. 

Femmes.-
Utiliser base sociale sur intérêt des femmes pour le foy~r, la 
famille les enfants. Delà, port~r au revendicatif, au pol.tique. 
Faire beaucoup plus appel aux ~&ntim~nts de femmes. 
? .c .. ch rgé de follrnir amatur de mi lit antes; . 
La mobilisf;ltion de~ femmec d6ns l'acti>n incombe aux femmes de 
l'organisE;itiou. 
commis~ion sdra c 'rgée de mettre en application en élaborant 
plan oe travail. 

Invitation 30e anniversaire du PCF : Terfve, Goosaens, ullier, 

P.C. Trie~te : soutien ae 5 .0 francs. 

~réparation du Congrfs.-
Voir schéma r~mis h chaque membre du B.P. 

:=;=:=:=:=:=:=:=:=: 



·Décisio!ls 

------------------------------------------
Fédération de 

riz du ,J,ourcal ·.:. L~s abonn~ment~ sont p!!!rtés ' 58," I05, ~IO et 420 frs. 
Le ~rti prendre à sa ch r e l,~ di:;.f6rc11ce ".lUi n~ s~rc.1 t pas coi.;: e:-te· pa!' a.ac ren-
tre:es exct! tio t.elle • 

lL~eur char~~ de lu tes o~sabilit6 sous tontr0le de Borrer.ans . 
Dési ... ne àes r~sponsables d&ns qhaque ré ion. 
Ess ... ye:r d'incorporer de ncuvec.u Hlr..cnts do.no appareil de diréction.ff 
Créer Bureau e.c.:r.anent. 
Cor~'llission du •ért.i cha:vt;éa dtélab rer plan dè t:v, v 11. 

? eut donne-r .aide pJ ~r ongani s1':ltion.. de fë es. 
:s.o. ah~r € d~ tra.r.sriâ.ssion ux ft'.d'œtions. 

Utilise:z: base sociale S-ùl:' in éret des fe1. pour ] e 1'oyer, la f1:1n.ille, les e f~!iS. 
De 19. por.t~r nu r~vendic 0 tif,au p~'itiq,ue .... aJ.r eaucoup plus appel ... ux sentil'ler:.ts 
desfe.mme~ "' 
PC cnergé de fournir arm ture de mi'itontes. 
L:;. :irob~lisotion des femmes fü~n3l' ction1ncon.be aID.: :('P1lJir.es de 1 ' orgdnisation . 
Cor:- i.:3sion sera ch r 6é de mettrt.: en é.pplicetion en élabor9nt plan de tr~v&il. 

Invi +ation 30e anni -;ersaire P .C . . . Terfve' V 0 en ' l.ullier • 

.'C. Trie te 
-.~....;;._;,---- outien de 5.00 fr ncs. 
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Bureau Politique du 2.r2.so 
----------------------------

Présents : Lalmand, Borremans, Van Hoorick_,. Var.. erschot, Herssens. 
DeCobibck. 
Absents : Terfve, Malade . 

Co'Ilffiunication sur Presse.- (Lalmand) 

Secrétariat proposait Joye en remplacement de Brunelle, 
Van .oerkerke en remplace~ent de Joye à l' .P. 
Bob Claessens allait à la V 
Terf've et Joye ont fait certaines réserves. 
Propositions nouvelles acceptées . 
DR ; Joye rédacteur en chef. 
Responsable V : Desmedt • 

• P. Van oerkerke et ~ob Claessens. 
Desmedt irait a l'école à la prochaine session flamande. 
Verxamment serait embauché à la RV . 
Renard ne serait pas engagé pour la presse . 

rix du jo rnal.-
Tail ard fait proposition nouvelle : 
aintien DR à I, ' DR dimanche porté à I,75. i~ 

Sur cette base, nous proposons d'augme ter DR dimanche de 2 pages et 
porter à 8 frs. 
Proposition à oumettt:e au BE avec avis favorable BP. 

Rent,o<reement §ervice de documentation.- (Joye} 
Propose adjonction de VanGeyt, bilingue, licencié en sciences politiques 
, tablir service de presse qui serait fourni à chaque membre du Sec et 
a la presse. 
Réseau de bénévoles pour lire revues . 
Nouvelle organisation du classement et utilisationde la documentation. 
mélioration fichier. 

Recherches et études. ~ise au travail de bénévoles de façon permanente. 
Borremans.- repose remise au travail de Buch pour centralisation 
travail parlementaire. 
Lalmand,- Estime que Buch devrait être libéré autres taches et prendre 
directionservice documentation. 
Lalmand verra Buch et VanGeyt • 

Ra OQOrt !=:Ur situation poli ti<1ue ,-
Faits dominants situation présente : évènements d'~sie, succès 
Congrès de Varsovie. 
Situation NU découle de ces deux élé~ents. 
Contre offensive de .c rthur prend caractère de défaite, de débacle. 
~xpression de la olonté des peuples de balayer impérialisme américain. 
atellites USA font mine piteuse, 

Contribution précieuse des peuples d' s~e dansla lutte contre lmpéria­
lisBe américain, .ieux populariser cela auprès de notre peuple : 
la orée aux aréens. 
Congr~s ae Varsovie est une apothcose du front de la paix dans tous 
les pays. prouvé ou se trouve rideau de fer . 

aé~ontré ouissa ce du mouvement Paix. 
Ce large mo~vement de paix fait opposition a l'ONU américanisé. 
Ceoendant ne pas perdre espoir relevement ONU. 
Co~ràs dans son adresee à l' NU a élargi tout enprécisant ses position~ 

ornment traduire les positions de Varsovie sur le plan belge? 
[ 0 Sur plan UBDP.-
a) PopularisationVarsovie, grands et petits compte-rendus. 
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UBDP devrait poser quelques, points sous lesquels réunir des signRtur~ 
niarquantes et les adre, ser a tous les parlementaires, 
Obtenir ainsi une motion du Parle~ent, pour solution pqcifique 
conflit coréen, interdiction B , Désarmement. 
ur ce ~te base, ras cembler les Partisans de la Paix de Belgique. 
~p]iquer notion de l'a resseur, constituer comités de Paix 
selon plan . ~stime qu'il n'ext pas indispensable que l'UBDP pose 
la question de l'ir...Gépenaance nationale. 
Sur le plan du Parti : 
appui à l'UBDP, 
mais âussi, intensifier lutte contre les deux ans. 
lutte contre nos fauteurs de guerre, 
lutte contre conséquences belges du réarmeme~t, 
lutte co tre réarmement allamanà . 
RFP devrait populariser Varsovie sous angle défense famille, foyer. 
Evènement ONU ne sont 0 ue reflet situation générale. 
Hésitation c a'.Ilp américain. 
On senble chercher compromis en sauve~ardant prestige de c rthru . 
Importance présence délegetio. Chine ~opulaire . 
~squisse de dislocation camp impérialiste. 
Désaccord sur plan chuma, 
rémarment allemand, 
opportunité utilisation B •• 
Camp de la Paix a abattu atouts formidables, ~ais le camp de la 
gaarre ne désarme pas et devient plus furieux : · 
.n.nnonce que plan . arshall sera vant tout pour la préparation gu"'rre . 
7e ar~ée américaine en Europe. 
Réarcnement en sous-main de l'nllemagne. 
Pa pcage cynique du gouvernement yougoslave dans ca'.Ilp américain. 
(Demany sur Varsovie) 
Uiscours cheson. 

nace utilisation B. en Corée . otion dans tout le pays . 
'auteurs de guer ·e font croire qu'ils .sa peuvent continuer 
sans utiliser la B • 
Peu confiance dans pourparlers américano-anglais . 
Beaucoup dépend de la lutte des peu~les contre B • 
Signatairex ppel de Stockholm comprennent mieux aujourd'hui 
tance de leur acte • • épercussions course aux armements sur standing de vie, des travaill 
.etrait du Gouvernemebt de la pr longation du service a~ aha • 
• éception ders à vruxelles afin de jeter tro~ble et ~rouper 
la réaction et la masFe des DP . 
~épe1~ussions course aux armements reconnue par réaction : 
Eyskens : baisse des travaux publics, hausse des impots . 
Plan chuman suscite in~uiétude dans milieux charbonniers . 
VanZeeland décidé à pa ser outre . 'éricains envisagent s'appro-
prier nos '.Ilines p· r mise de fonds . La~nand fait remarquer que lan chuman ne sortira ses pleins 
effets que plus tard. Stabdib.g des masses baisse ~ance de 8CO frs sabotée par patro-

nat • .i:.:tre att ntif .à attitude gouverne"':œ.e.t à l'égard du cho:nage . 
Exclusion de 4.000 chomeurs par mois sur base refus de se dé-
placer. Redresser carence dans ce secteur. 

ouvements de greve dansle pa s : gazelco ·· referendu11 en cours 

Inno 8!0 contre 23 Unist"'(e de l'Intérieur et Défense Nationale mettent en place 

diosotif deréprecsion . 
Développer défense autonomie c o'l':mnale. 
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Congr~s du PB : plus rien ne demeure des anciennes posi~ions socialiste-­
Fait reTiarquer que les activités du ~arti deneurent trop intérieures. 
PouBser sur pêdale action. 
Dejace.- D'aGcord avec analyse. Danger trop s'orienter vers Farlement. 
Lier Dex ans à Varsovie. Dem nde s'il faut continuer ~ collecter sigae 
tures co.p.tre B •• 

stime que l' onrnanque d' ih1 crrnations sur conséquencex plan chuman. 
Craint qu'ouvriers pa'~ent à fabrication de guerre sans le savoir 
et sns r0action. 

ignale répressioncor.tre grètj,;stes de juillet. tteinte dro~t de gr0ve. 
éaliser liaison revendications et aix. 

Van erschot.- !''aire ressortir les contradictions camp imp. 
Réaction ICO députés travaillistes anglais contre B •• 
Investiesement a~éricain peu d'ouvriers s'y intére sent . 
·.1.·rouver formules faciles pour présenter aux rnasses . 
Dispy.- Dette de recon aissance peuples coloniaux. Lutte pour paix 
indissoluble lutte libératrice. 
Problème congelais doit· retenir notre attentio~. 
Congr~s de Varsovie : résultats contre emploi B • Certains progres en 
Belgique dans opinion chrétienne. 
mrop peu d'e_forts sur plan syndical. Role àu arti pas assez poussé • 
ction UBDP : pas de précision d'actionprésentée par ongrès. 

_endance chez nous à faire de l'u13DP une platefor~e de discussion. 
iultipler compte-rendus Varsovie. 

D'accord pour initiative parle~entaire . 
Prise de positionde toutes les assemblées publiques et officielles. 
:.ction contre B continue ,mais sous autre forme. 
DémissionDussessoi est reportée au moment que nous estimeeons opportun. 

évelopper mouvement au travers dif.i.:ucsion jou1•nal. 
orremans.- D'accord avec rapport. 

~largisse ent dans quel sens a-t-onvoulu à Varsovie? Etablir plateforme 
pernettant de se battre sur. l'essentiel . 
Pour UBDP établir plateforme sur base Varsovie. e pas tout f~ire 
faire. ·nsister sur certains points et en atténuer d'autres. 

ossibilité d'élargissement au seinde la délagation belge . 
Lutte cr trè oropae:_:ande de guerre, 
Lutte contre B , 
tiliser orise de 1Josition contre réarmement allec:and. 

Independance nationale pas néfessairement pour UBDP . 
réer dts cadr~s UBDP . 

Le Parti doit aller lui plus loin que la plateforme UBDP . 
Il doit faire comprendre les c:::mses des guerres. 

an.Hoorick.- uisance crois~ante camp de la eix t::.ndis que décr ~it 
puissance américaine qui écarte d'elles les hésitants . 
Devons utiliser langage plus ferme et passer a des actions concrètes, 
tenir compte de ce qui préoccupe les gens : rvers port de guerre. 
Insjste pour actions dans les usines. Y réaliser l'unité d'action. 
RFP : délé~~t:ons auprès des autrez femmes . Doubler cap dangereux . 
Possibilite changement radical situation. Beaucoup dépendra de notre 
action . Le Parti doit axer sur Indépendance nationale . 
Devons èediscuter fonctionnement du-BO. 
De Coninck.- Préparationidéologique à la guerre par développement 
du fatalis11e. Expliquer par ~ 'image qui e~t J.'agresreur. Continuer propagande autour 
de la B • 



ureau politique du 2/12/50 
----------------~----------

• utations de Cadres,-
Joye repr ndra le pœ te de Rédacteur en Cehf de 1.a pres e. 
Des~eat s a responsable de la R.V. 
Van orkerke et Claessebs seront à l' A.P. 
Vercammen sera embauché pur la RV 
D smedt ira à l~école à la prochaine ses ion fl~man e. 

1 Prix du journal.-
Prl~' du DR Dimanche sera porté à 2frs et journal u e té d 2 
pages. Cette proposition sera f ite au prochafn cc. 

ntorcement du service de Documentatio .-
Un élément er adjoint à Ro Lewin (Van Geyt donnera réponse lundi) 

uoh ass umera la direction du ae r v · ce (Lalmand le verra) 
Le s rvioe établira un service de pre~se qui ser re is au Secré­
tariat, à la r sse et un pour doou e tation. 
Les revues s ront vues par collaborateurs bénévoles. 
Ueoherches t études seront poussées par service bénévole. 

ichier ·sera ét bli pour les diverses rubriques • 

~itu tion Politigue.-
R forcement de la · oa~pagne pour a P ix au travers de la opularisa-
tion de Varsovie. 
Renforcem nt de la lutte contre les deux ans. 
Lutt po r l'indép ndance nationale • 
'Lutte contre 1 réar ment de l' :Allema ne. 
secr taTiat examinera à s prochain• réunion la question e campagne 
U.:B.D.P .. 
Rapprt sur travail aux entreprises et travail syn ical.­
Sera discuté en secrétariat rdi prochain. 
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Bureau Poli ique du 9/I~/EIJ . C 
----------------------------

Présents : Lalmand, Borrema s, Van Hoori·ck, uan e~sdhot D~soy Herssen - V ... ' -'- • S 

Dejace, De Cobinck . 
Terfve m ].ade . 

CCll.-Cas Everaerts : refus d' ~ctivit", oefus diffusion presse, conservé le SQ.l 

tien récolté . CCC propose maintien exclusion BP c'accord . 

Rapport Co~mission Con~r~s sera présenté mardi au Secrétariat . 

Rapnort Be-rt Van Boorick sur Or ·b11 sation.-
Disc ussion . -Herssens . - Demande que rapport soit mieux soigné dans la forme français~ 
.. deux suivre. le développement du .t'arti . r'aire ressortir résultats acquis dans dààre du redrescement du rarti. 
malgré défaites électorales . Travail aux entreprises, prouver qu ' il est pose ible de le <Yévelopper le 
prouver . e n'estque par la conquete d s entreprises que l'on pourra 
règenérer les syndicats . !écessité de la constance ch z les militants féde(~ux pour s ' ~ccrocher 
aux entreprises . Combattre lee; comitards qui contrecarrent la mise ru 
travail dLS nouveaux membres . Bruxelles on parle de cours nouveau sur les décisions du CC de janvier 

rendre a tentiona la f açondont onprésent ·ra le~ ~hoses en ce qui conc(r 
ne l'affiliation syndicale obligatoire et l'obligation d ' assiter aux · 

r unio. s . Insister sur importance vitale meilleure vie d~s ce:lules . 
Estime qu'il ne faut pas d ' ho me de cadr-s sur plan local ue ce travail 
doit être assumé par direction collec:ive . Vie politique vers extérieur e 0 t freinée p~r nos exigences admir.istrativ 
~ e pense pas que les RT sont utiles . 
Les remplacer par certaines données : 
nombre de aotisants données vivantes sur activites cellnles et sections . 
Sign'"'le gr;:,ind succ 0 s queftions et réponses pour I/Gh éducative . 
Décentralieer certaines grosoer f"d.r&tions e time gue celà peut ~tre dan~ereux . Il f'ut l'iade d'une r'gion plus forte a une plus faible • 
~xpliquer ce qu 'est l'émulation so ialiste . ~e Coninck .- rlccent mis trop e~sentiellement sur d~faillances . 
;;Igr.aler ausci les or !.ee choses . Precisions sur fo ction•e lent des 
cellules . , qui doivent vigrde ehtre les réunior.s . , cellos-ci doô ent 
être plus vivanter plus politi ues oqr discussio~s ea~catives . 

ro ,ose oulletin i terieur all~nt dansles cellules. 
Luttet contre f usse conc~otion de la dèr•ocratie interieure qui souvent 

freine :. ' ·.ct:.on . Fsit re~arquer qu'il n ' e.t pas facile pour ~es permanents d ' 'ssurer 
eux- memes le plus grondnot..bre de liaisons, p 'ois nécessitE: retourner 
plusie~rs fois dans section. 
Décentralisation &. exa .. iner par fédt.:r' tioh. ia erechot .~ .arque sont 3ccofd pour réunion membres CC de région entr 



• 
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deux r unions du C • 
~!écesité mettre au .Po~nt l~ queet~on de ::.a cf ritique au sein du r arti. 
lout le rapport doit etre imprégne de l'idée du CC de j nvier. 
Pourquoi y a-t-il des comitards? Par~eque les directions féd~rales n'ont 
pas toujours aidé ceux qui ne voulaientpas l'etre . 
Bofrem3ns.- Rapport doit êtr8 ra cour~i . ~e pas exagerer faiules es . 
Fait renarquer une fois de plus que membres de la directionont troo 
de aches et n'ont pas le te ps de refl chir . il faudra~t qu'ils sÔient 
niet..X guidés,éduqués. 
Développ r vie col ective de direct on aux diverses instances du Parti , 
Problème des liaisons : pas en avant avec le BO . Controle d·s taches 
par .1..e .ôP lors def- cont·cts av c les sec ions. 
ole d s instructeurs : ne pas transmett e les dirEctives,01aiscor..naitre 

la région , les conditions, controler l ' applic.ationde~ décisions . 
V ' ac ord supprimer visites de:- sp c ialistes. e.i:"rendre pour directives :E 
les r uniors de S .• Réuniors de membres du ~c d'une region? J'accord 
en France mais !')as ici. 
~ieux ut'liser àopèès dans le D . • 

·aisons de fonctionnement du arti doivent être maintenus quelles que 
soient les évènements urgents . 
ùr·nd~s f~ rntions : p3rtisans de la décentr lisation • 
enir co ·pte des tr·dtions politiques des régie s . 

Province n' ctpas un département sur plan synd· al et politiaue. 
Bel ·iaue bas e sur arronaissP .. '1ents lector.:::.ux. · 
~stimê oue d~centr lisationprovoaueré montée de c~dres . 
~sti le. su' il fat...t maintenü~ reponsable der c· dres oour les "cas". 
Dejace ; ropose que raoport situe pouvoir cellule~ et sectio~s . 
DeCTarde rnei 1 leurs rapport 0 entre sect u(r éd~cct:o~ et sec ~ur de la 
mo tée des c3dr~s . ~s~i~e qu'il y a dar.zer & respo~ a~le dec cadr s 
"agent de poiic è ". 
RT ne constitue pas rap~ort i ùal . 
~~time qu'il f~ut avoir listes ces ~emorçs avec changements ad1 ~~es. 
Pro~ose r~chercher positions erronnées et f&ib:esses du B. P. 
Certrin ~ lente~rs de t v·il s ' exp: q~ent oar l~s b~senccs et 
maladies . 

ispy .- e~ande q~e l'on insiste sur actiorunitaire . Insister sur 
persevèr nce et ténacité. 

rler du tr·vail d s bénévoles . lan d'émulation; ne pas p~rler déjà de 
reclisation , ce n' st qu' a~c . • 
,,:centrl..lisat:ion :.· d, s : eme q ::m' ily av it t:. 7 f ..:d s il y a eu des reg 

ions a ndonnées . 
om es li s pur c drts et fin nces . evons éventuell ment tendre 

vers d central~sation par arrondissement. 
Préciser notion de la section, qui élit comit' dé section. 
Insiter sur aute éducation. 
~repose lier énine à ve t~ presse ~I/I . 
artic i pation des reppona le~ femmes et jeunes au BF : en sommes revenus 

il faut en p rler. 
Liaisons : tenir co~pte de la situatio n po~r rythme des visites . 
R~yons ont disparu du rapport et de la discussio . • 
Instru~t~~rs sont a la fois trop et trop peu . 

: les limiter à état d c e1fectifs . 
Lalria a.- Rupport devra être réduit éJ. :::; heures. Donr.er le style rappor 

lus con ret . r er chapitre II. ieux fair· 1·esc ortir esser.tiel. 
Réserves auant à la lutte héroique des doc kers. 
Oi:œnir CO ct•uction plus logique . Evitrr lee redites. Introduire des 
choses qui manquent . . . 
Tableau suce int travail fourni , plus spéc islement depuis CC janv..:er. 
hqpitre IV all er au fona des probl'~es . Litne n ' est pas él aborée lors-



qu'on ait qu'il fautluttcr pour la p·ix • 
. otoc ri tique quelque peu oc.tr ne i' re. . 
ritique d s méthodes utilisée par direction doit être plus pouss~e • 

..Je pas retenir le titre : Lutte po ... r application pratique de la ligne 
du arti. ondre ensemble h·pitr,s Ilet rv. 
Organisation r sulte d s taches qui se posent b.. la eellule. l''or.nuler les 
mo~s d'ordre échue a la cellule . ~xpliquer les mots d'orore pour ieux 
faire sentir justesse de ceux-ci. Controle de l' appl ·cation par 
liaisons vivantes,p~r recours constant a la critique et a l'auto-cri­
tique. 

roblème de la isaison avec les masses deiient chapitre III : cellu~às 
d'entreprises , de quartiers, orga is tiens de mas es. 
Ch3pitre JV.- Elever l'o~gaaisation au niveau de~ taches. Y incorporer 
c.apitres ·111 e-t VII traitant controle d c taches et liaisons • 
... 'ondre chapitre V et Î introduire dsns Di y incorporer taches des membre 
du CC et mieux préciser , se mont!E'er plus évères pour prépar~tion du '-'O 

Instructeurs : les taches se pré isent, 3ller plus au ~ond des choses 
pour redresser l'es situations . Che er le nom . 
Spécialistes : su~pres~ion responsables femmes et jeunes, trésorerie 
nationale , sauf c~s exceptionnel, de meme po·r . P. 
Cadres : désaccord complet avec rapport . 
RNC doit aller dans les f dés . 
R'l' donr..ant les cotisants, les ho'llr.nes, ferrimes et jeun' s est indisp1::ns able 
Réunions régionales , pas emballé, uniquement dan? cas exceptionnels . 

oo· r obtenir résult3ts rapid s . 
Prése .ce en rance des Membres du CC : parceque ceux-ci ont responsabili 
dans le tra ail . 
D'accord qu'il vaudrait mieux avoir une fédé par arrondisseTient, mais 
il y a la question des finances 9 des cadr s . 
viter ~éti µisme du plan . 
~vo;r une perspec~ive gtrrnte de ~a continuité àans l'e fort . Plan ne 

cé e pas émulation, mais émulation crée plan. 
Incorporer hapitr IX d·ns r.v. 
ritique et autofritique doivent faire objet sous-chapitre sp cial. 

Reste pro lème de la participation de la base aux a~cisions . 
Solide lacune •.• pplication des dédisions sans avoir participé à la discu 
sion fait des robots. Trouver lemoyen de faire poser les problèmes 
aevrntla ùase,~ais nous aurons des difficultés. 
Renforce~ent de lQ discipline, allant de pair avec dévelopDement sens 
des responsabilités, avec sanctions. !e pas hésit r à sanctiorAer en 
cas de nécesité • 
.!!Jducation : t-:ibleau trop idyllique • • Te pouvons que do ner les ùncx 
ru~iments de la théorie marcxuiste . 
Faire ressortir dav~nt~ge formation idéologioue • 
ürganis~es de base doivent pr~ndrê plus d'initiatives a~ns ce domaine. 
Liaison malgré acc~enil~s. as accident ~ais vie normale et non routine. 
Remèdes aux accidents d'ho mes par direction co_lective. 
Développer les initiatives ne nécessite pas plus de liaisons. 
!âilleure utiliPationde la nresse (pl8cards} 

Bulletin fédéral, oui,~ais ne pas le d ,ssècher en directive. 
rriver à avoir un hebdomaa~ire co::n~e rance Ifotvelle . 

Polit.que a·s Cadres : CC et CCC concernent rapport Van er~chot. 
Dissocier cadres et plice. Vi~ilance doit préoccuper les direct ns 
colle~tives . Celà oet frein à dualité entrë 'adres et Parti. 
Prospection des cadrès rel ve des directi ns fédés,cellules, secti~ns. 
Dans conclusions : supprimer rpot "apaiseurs". Proposer aux féd :'at:.ons 
s'assigner comme objectif de mobiliser le arti en vue du Congres . 

Réajustement salaires Bourmn.estres et échevins de Li'ge.-
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r.:n principe pouvons .narquer notre at ord vu qu'il y a rajustement 
,, salair s personel . 1 ais ne pouvons pas prendre de décision, csr il 

y a infractiona la discipline du~arti : cette question doit être 
poséeàla section du arti . 

i sectioni:iarq ... e son accord, 'faire déclaration disant que celc.. ne 
rapporte rien à nos mandataires et récla~er augmentation des salaires 
du persor el communal selon revenuications CGSP . 

·-·- -·-·-·-·-·-· ·-·-· ·-·- -·-·-·-·-·-·- ·-·-· 





Bureau oli ique du 2j/I2/50 
-----~----------------------' 

Pr .... sents : L:..il · nd rerfve, Bore ans, V&n .tfoorick, Dispy, ·""',r... er&t 
Dej ace, De Conicnk, VaJ;L .. oerkerke 

alade : Herssnes.-

Bareme~ uersonnel ensei munt coJ!ûunal.-
Dej8ce propose ruunion avJc autres partis ponr lutte contre 

candidats cc.-
La1'11and insiste pour rentrée de propo itions ,tiour CC et BP . 

~~PP2YVxî~9ç4~y~ç~9V;sg~1~iV9~~;9gçp9~iiique.-
Ré~ctions ppinion publique contre discours Truman a provoqué désarroi 
cump impé~ialiste. IOO sociBlistès snglais exigea~t tetrait troupes 
de Corée et interdiction Bombe a omique. 
ntretien attlee-Truman a f it res~ortir divergences ca~p impérialiste 

Lourdes charges imposées aux. _atellites "USA. 
Réactions contre la_rise en ain de toutes lee forces ffiilitwires 
par les U , congre le réar~ement de l ' bllemagne . 
Renfbrce&ent emprise américaine sur u_èe et Suisse. 
Réarme.ment de l'Allemaené devient un fait. 
AB devr&iont alerter opinion,,aur attitude uRS • f~ire schémas 
pour discours aux sé nces de cinéma. 

anifesv ations iraoort tes en rance contre ré'armement fil le i<::ind . 
constituent aspect défense paix . · 
UR~v propose pourparl's à 4 ms se heurte a l'mpposition des pays 
capitûlistes. l.JR' insisté sur possibilité Co-existence pacifique 

· der... deux blocs. 
Volon~é de p.ix de l'UBSS se m nifeste co tinuelle ent. R 
Role odieux de .l'i to vendant Yougosle ie àl ' . érique: 
Néceseit6 ren~orc ment vigil nce contre le~ titistes. 
Pr p ratifs de guerre sé d ·vemmpppnt fébrile~ent. Contradiction 
impéri liste s'aiguisent . D'f~nse p~ix liée a défènse pàin . 
Proloqgotion de l~ jourée de tr vail. 
Chomage cro i ~ s-ant dansle tu t ile et brcJnche .... de co.1sor.1t1ation. 
Recul de otre activité p rmi les chomeu s . 
Prime de vie chère pa~ encore accor ée. Heusse de loyers, des 
tran · ports. 
Classe ouvrière paye les charges de guerre . 
1 •• esures réprêssives vo t se déve1.oppant : c· s Buch. 
Pouvons nous attendre à de nomb~euses p~ovocetiops . 
Alerter trevailleurc co tre ~rojet Bresseur . 
Relevé des com unistes dans 1es Linistères . 
Renforcer vigilance des dirigeants f :dérJUX . 
tu ter contre ins ucivncéA · 
Nouveaux embres doiveht etxe reçus en s. gale àe cellules. 
Lorsque soupçons obt ir preuves . Ce~endLnt é~Lter paniuqe . 
Pourparlers Benelux r ~s plu~- tard. 
Pl n 'chum n se p~écise . 
Cong~ès l.J3 pJu de éhunge ent de posit~o~s . 
:Talgré 2 voteE au Pàrlernent, il ne se desQine pas de gauche socialis 
Compte~-re1du~ de V&rsovie tro9 fuibles. 
Réarme.""ent e llem nd choque l 'opinion publi'"iue , opihion fe 1 .. inine alert 
p~r pr0p~ration à la guerre. 
OJ PA, PP et FI à. l'~chelon b~io 1, ruis 
répercussions & 1 b se. Ces orgç .:s t ons 
Tend.élnce co-iSt i tuer gouve'rne1t1ent d 'union 
oppositi0n PdB 

.J. L 'eureusemênt sans 
ont rop peu d' s. galès. 

&tio1ule explique fai0les 



Van Hborick . - R~pport trop YXé sur situaton nternationale et n~ 
s' ad.apte pus as .... ez ·;t ..,i tuati.::>n belge. Ne do ne pae les moyens de popu­
lariser les nots d'ordre et les tr~nsfor~'r en ~ctious . Seule.., pro­
positions pour ~Bs. Role du ~rti ne ressort pas . 
Ilet juEte de dire que la,popul&tion co ence à se nrononcer contre 
les aCTéricuins,nais «~x~ pas de rapprôchenent emvers URSSet PC . 
Pur l'opinion publique UhvS et D. P . demeurent de$ dictatures. 
Devons rechercher moyen de combattre cel~ p~r des arguments. 
Trum~n auj 1uru'hui peut décider seul dy l ' utilisation de lu~ •• 
Répercussions c.t~oci tés cornnises e.r: Corée ~<-rJ i les fe.:J.mes . 
France : r &jo~itJ cortrB amb~..,s~de en ~spagne. Exeuple )OUr nous . 
Attacher plus d'importvnce aux -4 mmis. 
Exiger en janvier rentrée cldsse 49 . 
R6union des 4 e t dCCeptée, volant~ nette de l'~touffvr . 
Ette plus tventifs uux esur.es ~hollien . Propose interpellation parle 
rient ire sur que ... tion Li .bour.g en viol~tion constitution . 
Pl s &tt~ ti~s q~e tion des loyerc . Taches pour nos cellules de ~uartier 
Orgariser d6fense collective des locatiüres . 
Grc:;nde in· i ~ tude r :ur .;-.rlt.Jnt elle ... d . lerter G, PP , d.éport-.:s . 
Faire disuinction entrd peuple flsrn~id et wallon . axer sur sentiments 
wallons . Utiliser coq wallon , at t che.ient de ... f'lamands à 1a Paix . 
Tn$mster sur intidtive populurisûtion mots d ' ordre selon situationlocsl e 
Photos de ~amillee ayant perdu leurs 1~mbrespenda.t le gu~rre . 
Vente de uasse 2I janvier doit . tre consacée eu ~éar~e Hnt allemand . 
Brochures à 0, 25 sur 8 petitLs pages . ~~oiliser cellules pour diffus i o 
Cr ~er comités d ' et ion contre r rne u.ent vl le and l l ' initiative 
d ' erg nisrtions la=ges PP et PG. 
FGire voter O. J . d ns le entr1prises , rions les qu~rt~ers , adélégbtion 
chez les "andatt.ires corJfuUn ux et parlèmDntiares alti merae heure . 
Co1110~1oration des rorts . 
Attire ~ttention Boore ans sur situation ~1 . 
Borre mans .- Rlarruer.1ent · lle ""nd rie peut ~t ~e co 'à.é à une seule orga­
nis t~ L UôuP do:t jouer role ioport nt . Evit r que ~e comité 
nous choppe . os .... i ilité ruoviliser noi,;.breux soclalist s . 
Plrioo.e d' it&tio suivi u re1er ndum, ... if t .... ~ions trioti u,s . 
l~e p ;:) trop .X•ir sur [ 0 4\ t.i. r~t vllon . 
Fbire effort pour entrçiner lQ p~ivé d ns d'f nse des libertJs dus 
ronctionn ires . (msures holine) 
Dispy .- Volonté d d, '.nse régine s ' .. t exprir ée ,ar _s él et. uns 
en H~v et L ouœ~nie . lù populsris,r . 
Désign'tion Eis~nhower h~te volonté p rtis ns c~1p de le.. guurre de 
constituer Gt Union natio J.le . Re.1forcer lutte contra pr~p ~ration guere 
~erfve .- Eviter opinion que l gu 1 rre t in~v1toble . Faire rdssortir 
contr dictions C<...u.p i ipéri .lü .. te . 
Dans problème du r, c...l'LJe.Jent ' •V-Ons pus 8$ ez .f it rer !:'(!U r les pr i se 
de osition d, ~. ' URSS et de ... D. P . dans ,.. r..otre pre8 ... e . 
Lutte contre r ur m~nt · lle .. nd doit etre ~enée sur n ' inporte quelle 

se , o s~ibili té d 'élar(;i..., ement tinorr ~es . 
Dej~ce .- Ré r. nt point e~-entil, pe1 at d jet~r ponts vers a ciens 
a~li s UR~S et DP sur b~se de leur: souffr nces . Y ratt cher pl~n Scha 
'lan . Demnnd) r~.nsei ner ents sur co i tû Franèo Belge . Craint const:tuc­
tion pl.r le hdut . En foirt.: comité de > xle 1onttiire . 
Peu d ' uni t6 d ' ction ... l· base uec le~ socialistes . 
Pas asse7. d. co ,.. ptù -ren~u de Versovie , il .audr it f~ired petites 
r uniJns . En ~e1 e t.L~v popul~ricer les D. P . our celà utiliser les 
cé r. ar d .... s qui ont ..: t..; en jjp et tmJi..;.1 . 
lotre rippst e~t insurfis nte d 4s pros~e a 1, c pagne El CL.pesino . 
Utiliser p'us l~ tribun p rleoentiare . 
Dec .- Volo J ... ~ ... ic i . d' . is1 ... r opini n;ubli ,.ue "'t g g· er tanps . 
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.. M-:ric· ins "'r1en6s de plus ..,n plu ....... ,.,n r polii:;i(ieu du f it ucco111pli. 
D'ou ag~·cvation rogres~iVe da 1 situot:r • c:~i · ~.i 
de nos ceu$ràdes sur guerre juste et injus;Se. 
Propose campagne aide aux enfants de ·Corée. 
Lalmanù.- Dictt..ture a _ur icaine sê prGcise. Résist <J.1..o: ce peuple alle. and 
au rvarmement àe précise. 
ConférGnce de ~ruxellB P confirme désarroi camp i mpériéliste ; confron­
tation opinions divergentes . Delimne? Ou "lfendre l'Europe ou l'Asie? 
Isolationnisne ~rné! oyen de diversion· pour pression eur Europe , afin 
qu'elle f~sEe effort de guerre mzximu .. Imposition brut le dictature 
am:ricf..ine., dont gr nd public ne se rend pa3 compte ais qui, cependant 
alar~e mne urt~e de lu bourgeoisie. 
PrépcJratio, échec conférence à 4 basé surs i-disant imnossibilité 
de ~'entendre avec l'URSS. Utilisation accrue p~ys f~sclstes et rénégats 
Belgique plat va]B t d, J.. 'AID vrique. 
Inquiétude et ~co~tent .&ent gagn~nt couches l~ ges population . 
ppréheneion et regrets perte indépendance natioLale. 

Benelux, Plon ôchu~an. 
Perte d'autm~ité du Gt qui n'e~tpJ s populaire. 
Sérieuse opposition au réarmeMent allemt.nd et au service des 2 ans. 
Baisse de l'index n'a ..JSs réusci. 
Raccioochage à 1' index impli .ue renonceLent a 16 lu te our ;ieilleure 
rép rtition ravcnu nation~l. 
Hausse des prix continue. 
~enclce de d valuèti n. Accroissenent du chomuge. 

ensce de .ise l exécution .l.e sure Phollien . 
Descente PJ à réunion ~Hasselt. Cas Buch, Risque de se tourner contr 
le gouv ·nement. esure contre .VundenBranden. 
Attitude à l'égord des comwunistes . 
Tout celà allant de pair evecmesures de clémence à l'égard inciviques . 
Risque de déviations : guérre inévitable ou, t n t mieux elle 3ous 
cànduirè au socialisne. 
!IJettre accent sur contra:diction int,;rêts con;i.p i périaliste, :faiblesse , 
rapport de force én face forces de Poix . 
i ais plus situotion imp~ridliste est désèspérée, plus grand st le 
danger de les voir recourir à l~ gu~rre, 
F'evons pas miE B ez accent sur délc&ràtion l1RS et n~te à PBris et 
Londres. 
Comporto éléùents de 2 natures : 
I 0 Si vous f'uites ltJ E::~uer ·e : les conséquences . 
2° Insiste sur d · sorr errent, dénazification et IJesure s per .ettsnt de 
raettre fin à a guerre dv Corée . 
Devonsmettre l'LJccent sur les 2 . 
Devons 'fa ire re s ·ortir lu nécessité denotre lut te pour i'.nd . Fa le . 
Démolir double .e~eonGe : 
protection a·~ ,r.tc ine pour notre sécurité , 
aiqe am'ric ine paur éviter f~illite . 
Une seule solution val~ble : constituer notre écono~ ie sur rapports 
avec pays à éconoraie cor.plé. entaire . 
Aspect.essentiel d ' aujourd'hui : lu te COiltre réarme lJnt mie ~nd . 
Bon résultat affichettes de Bruxelles . Elargir le comité véTs ~.a 
base . Pas de Ô3nger que soci~listes s ' en emp~-rdnt à condition ~ue 
nous tr veillons . Grouper les gens sous quelque forme que ce soit . 
ction contre d4 ois , co.~~ i.tien 900 soldats classe 49 . 

Sur pl~n :veve.~dic tif : lutte pour <:Jrracher adaptation salaires 
au cout de la \ic . D' sccord pour pro~ositions salaires et loyers . 
Joindre lutJe contre mesur~s Phml lien . lert r secteur pxive pour 
solidari 1ié , Terfve chQ.!'gé d' interp ller sur fascisation . Ef .. :ort plus 

,grand pour rapproche et avec travailleurs non !om1unistes au travers 
action . 
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liieu.x utilisGr 0 .~ • 
Combattre argument ut ion anti-soviutique qui est la base de._. f uUteurs 
dt3 guerre. 
Faire res .. ortir témoign ge de Pappy sur UR::> comparé à US • 
Lutve contre renég~ts, titi~tes, rous~etistes. 
-ouvement neutrvliste doit etre su~vi attentivement. 
Prop~citions ;- Commu~iqué de resse : lutte contre r armement, 
défense des sal ires, contre fascisation, appel à l'unité . 

Prochain rapport politique : Dec. dans 3 semaines. 

Discussion r~pports olstijn, Lavw hery et Guidon . J.P.B.- Pionniers. J . F 
Dejace.- anque de suite Bns les actions des jeunes . Complexe d'infé­
riorité po .... r r"'pprocnemcnt Avec autres or( '"lis tions. 
Red esce.uent co,ntre apolitisr.ie se f élit au détri ent des loisirs. 
Pas esse~ utilisé des cadre~ adultes, pour Pionniers, loc iux d'adultes 
Rapports vec drti : PC do~t f'ir~ e~fort plus gr .d et fLire preuve 
de plus d'intérêt . Désintlresse ent d .er bre s qui;:.nt d leurs enfants. 
Sectio locules ne se soucient p s de développer J . F . et P . 
Dispy.- espo sabilité princip le in~ofub~ aux jeunes . gissent super.­
Tic1ellement et contribuor.t ral à entrainer les jeunes . Offres de con­
tacts qui .'aboutissent p~s. 
Financièr~oent BP doit eid r à résoudr, question équilibre financier . 
Ou réduire cadres pea anents ou orgt iser campBgne pour Bentrée fonds . 
Borrémans.- Pas bilbn de victoire. Seul résult~t ~ositif : domaine 
acs acti ns. Recul dans dom&ine pre.se. ~s d'aa6lior~tion org~nisation . 
Recul Pionniers J . F. am~lioration. Situhtion finacière cutastrophique. 
Perspectives étaient ju~tes mais ppllcdtion a 'té snsuffis8nte . 
Pourquoi n'a-t-on as réalisé? Trouver formules s'od·pt~nt aux Jeunes . 
Idéalis~es, Justice, onde~ eilleur . Jeunes f~lles, évit~r formes 
sectaire~ de tr·vail, former comités de fi ncée pour lutte contre 24 
mois . Rap~ort Pion.iers n'a ~·s as8eZ relevé ses propres fa:blesses . 
Cadres Fionniers ne ieuv nt etre d'snci~nc P. ceux- ci doiYent ~'abord 
passèr p r l~ J . P. 
Org~nisation . A~éliorer tr v~i collectif, lili ons. Ecsenti~l est 
de cr~e= :'ore isotion. s rieuse cr.!tiq1e fin~ncière . 
V;n Hoorick .-4 pc~1 nents, j/0.000 fr .es d~ sub~id s . éLuitats insuf 
fisvnts. Comit~s de jeunes aux entreprises sont plus le f it ju P . que 
de : JP . Tr v~il çux écoles t easernes insuffisf..Zlt . 
Néces it renforcer dir ction l'lc.<tümale. 
D ' ~ccord avec autocritique . 

ida ~u ~ r~i : res contucts se font trop p r coups e .~s as~ez en 
profondeur . Ori .nt ir et veiller dU dosace d s activités . 
S'efforwer de touver fotr~s appropri..:es de l'gction. C~m rad s dit~ction 
inc~p&bles de tDouver for es a )propriées d ns le~ rûgioris . 
Cadres : tend nce dans le P. soustr~ira c·dre' J .P . B. 
Jeune~ filles : obt Jir c dre our renfo:tc r ent, :Voir RFP . 
~e me o ide du RFP pout Pionnierx . 
L lmend .- Toute la ~ue~tion oit etro rerise sur le uétier . 

an ue e p.~spectives . Org i~·tion qui doit eètcnir le plus notre 
&t~ention . Bilan négatif . Effèctifs squaïettiques . Recul , désenchan­
tement . e p~ennent pac conscience de lc~r ~rds lourde rvspons~bilité . 
Eff~ctifs J . C. ét~ient ,1us ~levés . 
Responsubilité per.so.c.nelle des c·r1 rcidec de l'ore islltio'l • .;;>Chéma 
di scutu flU Sec r..:t .r!i. t . Ct.ri .r d s P n' Lnturviennent ~Ç.Js . u tisme 
cotplet . iu pus une excuse !)Our ca <:.des J .P . . 
Connia8. ent in suffi', r ... ,_en-c m.iliëux jeunes et cire onst' nce s c rac t ris­
t ique s Jeunes . ILc pacité de 110 iliser l;sjeunes . u~f ut es2entiel : 
ne sont pas as~ez jeunes . 
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rl 1 h . d '74 • ./. ~ ~n ue ~ hv OUw~ a. e ~ _o .~nu~~ e. ~vsv µ$ 
té e-· .. se nt tot 1 de lv u 'ti on des loisirs 

u dvsin­
pou.r les 

Jetr . .ies. 
Pas de dir c~ion no1lective, pas ~~8 de tiiruc~ion nEtio ale ni ré-
gion:..le. 
Rechtrc~er c u~es d: e r•urs coL ise~ . 
Objec.if : toucher lesl~rges coucher: de 1 jeune~ e . Co e:. 

''r I.1 _ • · : • : leur j èune se . 
Réanalyser la situation des jeunes . ~ts d'o~dre doivent toucher corde 
sensible chez les jeunes. Paix objectif essentiel is pas néces­
smmrement poi t de dpart. 
Travail aux entreprises : ne )6s concurrencer syn icats,mais ne pas 
se tenir à leur remorque . 'un~ue.de persp:Jctives . ~nque de pr~cision 
de conviction, d ' ènthousiasme . Remonier percpectives en vue du Congrès 
Tenir compte rap~ort VH au Cv . · 
Jeunes filles . Plus d'att~ntion aux loisirs . Tenir coapte activités di 
verses pour lds plus et àe moins aguerries . 
Lib\;r..,r Guidon a.è ou te autre respohsabil:i té • . créer collectif national 
en vue d'ég.r~ir les Cercles de Jeunes Filles . . 
Conf6rence iatio~sle des Jeunes Filles le plus vite uossible . 
Pionnier.s.- u:tono ié ne suffit pa.s . Résultat de l'indir'f r•nce JP 
n'explique~ s tout : ex~mple des J/F. 
Dirigeants J .P . doivent etre r s:rion·~ables • 
Sérieux recul . Aut~critiàue i suffisante . 
Obta_ir dg Cafires is-savoir les garder. e pas exagérer ~olitisatio 
6es Pio~rtieTp . Propose r· pport Pionnier él boré par Comité ~al 
Pionniers et discuté avec erti . im!Ëx 
A.lliéliorer liaisons JF- F • 
tiaison avec le ~ . do~t exister à tous es écbelons. 
Epàule ent réciproque . Pas organisa~ion cqncurrentè . i de du Part i 
r i s aussi aide J •• au art i. 
;Rapports entre Co ...r unistes et non cor11.1uni stes . 
Comment auener non CO .• u.ni stes à adhérer au ti. Part i devrc;.ii t ,.. 
c r éer lui - ineme directions rLgionales JPB . 
Cellules de Jeunes; expérience n ' à pas été dév~loppée . 
Propose des conférence~ r'gionales de Jeunes Corarunistes . 
Contérenc e ~~tionale de Jeunes a v~nt lé Congrès JPB . 
F i nances : a cenŒal euse légèreté . j00. 00 0 frs . 40. 00 dètte 
i anque tota l sens responsab i l it é . 
Propose subside modeste our I95I 
Re e t tre rapport à l ' ordre du jour du BP a l endemai n Congrès 
Préparer congrès JPB pour milieu de l ' annle. 
Vo l st i~n .- ûem~nàe qué des dir i geants au P~rti viennent 
donner de. conf rences e t assistent eu BN . 
La l m,nd .- oui pou~ conf~r.nces , non pour B. N. . 
Lavacher~.- r opose conférenc e d€ Pionniers dans groupes du 
Parti pour écla ier op i nion Pa r t i. 
Lal mana .- k> ma i s surtout auener ~apreuve queno s savons 
ce que doit etre le tr~vail _io ni,rs . 

·-·-· - ·-·-·-·-·-·- ·-· .-.-.-.-.-.-.-.-.-.-· 
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Compte-rendu du B.P. du 30/I2/50 f 
Présents : Lalman i , Terfve, Borremans, Van Hoorick, Her ssens, Dispy, Van 

Aerschot, Leemans, Noel. 
a Puis, Moulin. 

Rapport sur Borinaze.-

LeeUB. ns a succèdé en juillet 49 à Demoulin qui av~ it suivi Delhaye. 

Etat d' e~prit anti étranger. Pas de tréscrerie tenue, désordre général. 

Fut remplacé pendent 5 mois par Bertrand. Aggravation situation trésorerie. 

Inexistence vie politi .. ue. Pas de t, ravailaux entreprises. Cadres de sections 

comitards héroiques. Baisse ~e confiance dans le Parti. 
Nouveau comité fédér al fut constitué en octobre, mais échec parceque militan 

manquent de sens de parti. 
Nouveau Bureau Féd~ral provisoire depuis décenbre canposé de nouveaux cadres 

qui se ~nt r évélés depuis juillet. 
Cotisations : moyerme de I.592 timbres places depuis avril à noverrbre. 

Michel Hofman devenue secrétaire administrative. Leenaerts nomme trésorier. 

Wasœ s nouveau trésorier. 
Presse : 2.4f I f amilles lisent le DR et 3.949 le DR dimanche. 
Celà déns I9 sections sur 38. 
Org ni s ations de masses.- Difficu~é s de c adres. 
UBDP : prc~i ère équipe a échoué. Faiblesse politique. 2e aussi. Appel stockh 

a por té coup f atal à l'organisation. Aujourd'hui Noel e st chargé UBDP. 

RFP : M.iâ n, dualité Parée-Mls:in. Es~rit anti-,ntellectuel de certains. 

Sectiom ne s'occupent pas du RFL. Rétice ces notamment à Fra i:œries. 

Conùsion avec Sol qui mène memes activités. 
~sol.- Musin a été r e jeté par Vanderlinden. Activité de Vander linden trop 

l'emporte-pièce. Cartes à I :trs pour une année. 
ABS : Proble me de Ct dres : les nationaux ABS embrigadent de s SP de secti ns 

locales. 
JPB.- Pas amlioré. Activité pe dant c mpagne contre Léopold. Aujourd'hui 

tous ces éléments sont actifs au Parti. Carences de la nati onale JPB. 

La f aibless e dominante du Borinag e ~t le manque d'action politique. 

Nombreux meetings de quartier. Réaction à l'asassinat de Lahaut. 

stockjolm I9 à 20.000 signat.ures. 2 délégués à Varsovie. 
Toutes ces actions ontété )rovoquées par la fédé. 
Caract.éristique sociale démoc ate. Reconnat. t qu' enlisé dans le travail 

dien pas assez préoccupé de provoquer des actiois • 
Cellules .- Plan corn titué à été abandonné par Biefnot. Il existe des groupe 1 

de quartier : I2 à Quar~gnon, I? à Fra rœr1es, I5 à Wasmes, 5 à P~ turages e1.c 

Cene s an. que des groupes de cotisants mais <pi cous1.i"t.uent base pour' .lJasser 

à pl-:- n plus élevé. 
Fiaoe.- Dfttde~550 •xxaiœ r novembre et de 3.400 en décembre. 
Optimiste msJgré tout grace à l'amélioration du climat politique. 

Situation s Èndicale difficil Certaine force à la FGTB secteur institueurs 

et Gazelco. Action insuffisante devant hausse cout de la vie. 

Bavardages su. 
Education : une école féderale en été. 5 cmaradesmis au travail. 
Aujourd'hui école fédérale de ?. 
s.f>. éventuel en la personne du c mar ade Fauviaux. 
Liaisons s AL fbnt partie du B.F. Certa ins font preure de timidité devant 

les taches nouvelle • S.P. a 8 sections à voir. 
Plan de travail pour le s meil:è ures sections : cellules, prese, 

cotisatiors • Enulation entre les diverses sections. 
Dans les aut~es sections, selon les possibilités. 
Demande à pouvoir garder Rem rd jusqu'au Congrès. 

Noel.- Voix Boraine cesse de paraitre. CF derœ.nde à disposer d'une page 

régi nà e dans le DR. Raisons échec : rédactionpas assez legère, régionale. 
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Comité de rédaction insuffisant. Manque de oorrespon:ïants locaux. Fai bles• des organisations de base pouvant fournir renseignements. Manque de diffusion : sergent plutot au DR, pas d'eéqu~pes de vente. fusion DR et VB profitable aux deux journaux. Prix 2 ,so. UBDP. Premiè e réunion depuis Ja réorgani s ation : tous tœni:>res du P. saur un. Lettre au Premier .linistre, Appe1 aux signatures dans la Voix :3oraine. 
Plan de travail : recrutement de perso~nslités JGS du Borinage en dif'f'icultE avec le PSB. 
Bureau de travail a été constitue. Meeting à JetD11ppes. Terfye.-Estirœ q,i 'une des faiblesses es entielles est le manque de cC11trole des taches. Leemans a esc amogé le problème des cellu~ s. Pratiqu( ment pas de réunions de cellules pour distributi ns de c~rtes de membres sr. Plan dt constitution de cellules n'a pas été suivi n:éticuleusement par le S.P. De même pur cellules d'entreprisee. Inaptitude de la direction fédérale à faire realiser les plans établis, 
En ce qui concerne les O.M. d'accord à 00~ avec Leemans nais attention de pousser trop en sens inverse et de dresser une cloison étanche entre le Parti et es Organis ~ tions de masses. D'accord que la ::nei l eure aide que le Parti pourrait frurnir au Borinage sel d'y laisser Renard jusqu'au Congrès. 
~orxemaJs,- Parti ps assez oriaté vers l'action. Autocritique pas assez pro: de. Vie polit.ique du parti n' é.ppara t pas dé ns le rapport. Parti transdl'6rmé an machine administrative entfe communistes. Pas de liaison avec la populat: Il manque dans le rapport une analyse de ·1a region. Des perspectives d'erga· nisation. Activisation du Parti dans les quartiers et les usines. Cellules d'e treprises ne se sont pas constitutées parcequ'il n'y a pas eu d'action. 
Analyse trop en fonction des hommes. mais ce n'es t. pas l'ess entiel. D'accord que l'éducation des cadres est importante, mais 11 y a des cadres qui se révèlent à l'école feder ale. Cependant ne p as oublier que les cadres se for~ent dans l'action. 
Leeœ. ns étant nette nent supérieur aux autres, attention au danger de direc­tion personnelle et d'absence de direction ex>llective. Faire présenter les napportà J1r diff"'érents camarades. Estime que dans la fédér tion ilexiste courant anti-cellules, D'accord avec criti~ues faites sur O.M. mais s'étonne des difficultés à rèé les questions de c ~dres P-0.~~. Celà semblerait impliquer que la direction féderale ma mue de pre tige. · Néceesité de maintenir un S.P. de va:Eur. Leen:ans doit convenir qu'il est à un post" où il eet à ~me de rend.r·e de g ranis services. Uispy.- Problème des cadres existe ailleurs mais ne retient pas l'attention co~rœ au Borinage. C'est àms l'action que se revèleront les cadres. Leemans sous-estirœ l'importance de la bawe. Est r contre le prix du DR-VB à 2 ,so ce qui différencie du res te à.l :p3.ys. Propose d'étudier page spéciale pour toutes les régiolS du pays et laisser È. 2 francs, _ Terfve,- Impcs~ ible de faire page speciale à 2 : rancs. Borreœns.- D'accord q.ie l'on tente l'expérience, :nais si celà doit faire bz ser la ve te d ·DR au bout d trois mois ramener i 2 f'ran es. Yan Ioorick,- Regrette l' bsence de Lalmand incommodé. Tirera conclusions a sa place • D'accord avec les remarques de Bor(. manse t Terf've. L'envoi de Leemans au Borinage était juste. 
Estime que leemans d 11veloppe un complexe et se défend de cri tiques qui pour­rai ent~etre f ites à son égard. Dangereux car celà entrave auto-critique. Avons progressé mais si tuation re ... te lotn d'etre brillante. Prog ... "ès trop Je r Dangereux de s'enfermer dans l'idée qu'il faudra longtemps pour redresser la situation. Borinage dispose aijoud'hui d'un dirigeant de ~aleur. Il y a def perspectives de ·'lontées de cadres, plus d'ordre que i:ar le passe. Tenir compte qu'il s' agit d'une région en declin. Population vieillissante, Périssem nt économi ue 
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.!ot d'ordre : "Sauver le Borinage". 
S'appuyer sur traditions de lutte et l a fierté des Borains. 
Créer une dir ~ ct ion véritable. 
Créer liBisonsavec l es masses. 
T(acerdespe~ specives politiques • 
Travail oontrele plan Schuman ne doit pas ""etre axé uniquerœnt sur SU. C'est 
un problème pplitique plus que syndic 1. 
Point noir c'e s t la baiblese des asse·nblees gènerales de cellules. 
Bruxelles et Cha.t%eroi arrivent à deux à 250 cellules sur 500 prévues ~our 
le Congrès. 
Am liorer les lia isons avec es s ections. Parti doit sortir de son cadre 
en vue du congrès. 
Fiances : ce n'e st ras par l G seule aug~entation de s cotisations que le 
Borinage arriv r a r: boucler. 
En œ qui coœ er ne maintien de Renard au Borinage, c' e s:t: le Sec1 étariat qui 
prendra dçcision. 

~areo:t;t sur QUe stionpaysanne (Moulin) 
a e eve d e ~ actions -nenèes. 
'tmr Critique de ces a ctions : 

Inexsitence prat i que de ltaison entre le Parti et les p ysans. POUrquoi? 
I) Les actions furent mené e s par les seuls spe cialistes nationaux. 
2) Erreur de . oonsidé r er que l'action ne pE>urrait"etr rœnée qu'après convic-

tion de s fedérations. Il fallait ~obiliser le Parti et l'éduquer en agissan 
1) Au lieu de mobili ser l e P~rti avec augmenté le nombre des specialistesnatio 
naux et noussommes appuyés sur ès speœïlia~es de la oommission. 
Travail ne peut"etr e rubordonné à un .respons able mais doit"etre controlé et 
or~~nisé par .e c directions féde:r- les et locales. 
Dans domaine presse nos journaux trop peu liés à la vie des cnmpagnes. 
Aucune infor :iaticn sur 1a Flandre. 
N'avons pas combattu les idees faus ses que se font lespaysans des comrrunistes. 
Nos jourrn.ux devaient"etre leso rganes du Parti sinon double emploi avec le 
journal du MDP. 
N' avonspas su jnnus s ervird es r evendicat ons paysarmes pour élever niv au po­
litique. Faibles e de notre trnvai lparlementaire, provincial è.t co m unal. 
Situation agriculture dans le r.~onae.-
P ~ys capitâistes, agri culture subit les conséquences de la crise qui ee dèvelo 

a famine d'une part, surproduction d'autre part • 
.._USA en haus se de 40% sur production, mais de struction de stocks alimenta.ires 

( pommesde terre) pas ·de rubsides pour emblavements. , rachat de la surproduct 
pr l 'Btat et tentat ive d' e a:> ulement. Europe occidnetale a rattrappè production 
av nt guerre, mais il y a sous-consommation. Ainsi la France importe des vins 
alors qu'il y a surproeuction. 
Hausse des nati r r cc premi~res, biasse des;irix de la ppodeotion. 
Lutes très a:igues se developpent dé:Ds l a p aysarmerie (Italie). 
Pays coloniaux, part de Âlus en plus active à la luttepour indépendance 
nationale. 
URSS se relève victorieusilient, depasse avrot-guerre. Developpement techniq1E 
agricole. Essor science, plans de bo~ ssment, d'ir rigation, utilisation de la 
for ce atomique. Agriculture sovietique sera dans quelques anneesla plus 
avancée du monde. 
DP en marche sur la voè tracée par l'URSS. 
Belgique.- Crise agricole sévit dDDs nos c· mpa['nes, baisse desprix, écart ent1 
prix mat.ires premièree et production agricole. De ~tructionde fruits, de saladE 
Paysanneri e victime de la situation Slrtout p etite paysans • . 
Petits et moyens paysans font surtout de la production animaJe , élevage, lait 
beurre. Part importante du budget ouvrier. SUbit par consequent baisse pouvoi 
d'achat. Concurrence des poruditsimpor tés. 
~anque d c modernisation et de r r tionalis tion de l'agriculture qui devd:ent l' é 

panage des grosses entrepri se s agricoles. D'ou semi-prolètarisutio n et prolé· 
tarisation. Retour à l'usine. 
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Gros exploitants ne ressentent guère effets de la crise agri cole. Base 
écono~ique étant autre : froment, betterave sucri re, élevage de qualité. 
Prix plus stables, protégés d'ailleurs par gouv€rnement. Prix de revient vari riant selon importance exploitation. Taxationzplus élevée pour petits que po 
grosses eploitations. Fermages plus bas à l'~a pour grandes étendues de 
terre. Cependant gros exploitants ne sont pas à l'abri de la crtse. 
Crise sucrière risque de s'abattre sur le pays. Salaires sont inferieurs à l'étranger de même cpe frai s rente foncière. 
Situation des ouvriers agricoles i salaires inférieurs à l'in1ustrie 3/4 
Sont obligés ~ se tenir ' la disposition du pa ron pendanf I/2 heure sans rémunération. Loi sur Sécurité Sociale e t d'app~ication. 
Travailleurs agricoles sont éparpillés et peu org: nisés. Abus, paternalisme, 
avantages en nature. Pas de rspect des congès payés. 
~amen cause crise agricole/-
r0 Rèduction du pouvoir d' ach< t des travailleurs. plan Marshall, Benelux, 
perte des débouches Alleffi3.ngr;ie, France, Angletefre. 
Plan Marshall c'est la porte ouverte aux impor:ations améric ines. 
Benelux nous e . t imposé par l'Amérique. Divers pJans existent : Plan Sticker 
(Hollande) 
Paysannerie ne conçoit pas que Bene lux e [ t une p:trtie du Plan Marshall . 
Dans notre lutte contre Plan Marshall, Benelux est le chainon principal. 
Hollande et Belgique ne sont pas complémentaires, nais similaires. 
Production pricni·pleest 1 élevage, l'agriculture. Car ctère famili al. 
Technique est poussée plus loin en Hollande que chez nous. 
Prix de revient produits agricoles estimés 20% plus bas qu'en Belgjque. 
Benelux fera dispraitre les peits nais ne concurrence pas nécessairement 
la grosse paysannerie. 
Augffientation imp~rt.ations des produits agricoles vont en s'accélrant. 
Revendicat ons.-
Lut·::.e paysanne contre crise peut coincider avec lutte générale pour indepen­dance nationale et Paix. 
Devons r.ussi défendrP lee revendications immédiates des §ravailleurs deschamp La terre à ceux qui l a travaillent. 
Rejet de Benelux. A bas le Plan Marshall . Prix rentables. Contre r-aramement allemand. Contre prolo~ation service militaire. 
Etablir programme de rEvendications. 
PèŒtration du Parti au Village • 
Direction féderéles doivent considérer que c'e~t l'affaire de tout le Parti. Cellulez, sections, fédêr&tions doivent s'orienter ~ers ouvriers agrtœoles et paysans pauvres. Etudier milieu, plans elon circonstances. 
Amener les ouvriers agr: cola s à rejoindre Eeur syndicat. 
Propagande non seulement par tractw, mais aus-i par contacts individuels. 
Créer comités d'action po1 r points précis. Orienter paysans vers MDP. 
En fuit de journaux paysans propose de retourner à page spéciale dans DR 
dimanche. 
Commissions nationale et féderale doivent faire étudemais ne pas faire de 
tra~ · il de direction. 
MDP compte aujourd'hui I.000 à I.200 membres. 
4.~oo journaux vendus dont ~.oon avonnés. I75 groupes locaux, 9 regionales. 
Princip'lement à Tournai, Atj, Jodoigne où siège organisation la plus forte. 
Inexistence totale IDP en Flandre sauf Tirlemont. 
Nombre de membres en r égression sauf dans quelques endroits où il y a un 
litant conscient. 
Toutes leforgc.n sations profe~sionnelles agricoles ont perdu desmembres. 
Causes princip~les recul MDP : Action trop directerœnt politique, trop 
générale sur plan revendicatif. 
Mouve·nent pas assez soucieux de lad emocratie. Pénurie de cedres à to-s 
leséèhe lons. Développerœnt .. .IDP nécessaire sur base revendications é o nomiques 
et sociale e qui n'exclut yas certrine politique. 

P~ sans corrrunistes devraient"etre membres du MDP. 
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Les non paysans pol'rrajent élargir les cadres MDP en diffusant la presse, E 

ten r.nt des permancncer- , en aid' nt L la _'ropagande en géneral. 
Prrfit que Parti peet tirer du MDP : seule :for:ne ·de contact pern:::.nent avet! 
paysanner5 e. Progro .rm voisin de celui du Parti Tribune po r nos orat€urs. 

Certe.ins cadree> MDP ont évolué vers le Parti. 
éponse aux que . tiens: 

La terre à ceux qui la travaillent )Brait inaccessible. 
Coopération résoud pasles problèr:œs bien que donnant cer~ine a:Œlioration 

Yoyen d'union des paysans. 
Yan Aer: c"'ot.- Nos carences ne; viennent p<::.s de iha sous-e timation de l' alli 
ance ouvriers-p~ysans, m::;is du fa t que nos carrar des ne connaissent pas le 

problème payscn . Estime cp e nousdevr j ons arrœr nos ca11ar<. .. de.s d'une série de 
thèmes tels : le 2 co ·r.rrunistes et le foyer, la religion, la famille, la prop 

té privée. 
Di5py.- Esti11e qi'il y a de not1e p&rt recul devant effort à fou ni~ sir 

thème que l'on ne connait pas . D'ou position dé~ensive. 
Etabltr plan èe tr '.:lvail li'11ités a vec dirigeants féd..::r ~ux et paysans. 
Ilejaçe.- .stime qu'il existe dans le parti esprit anti-paysan. 
For::ner militants ouvt-iers qui iraient travnilleur Je s pays::ns. 
Ter+ve.- Dans situn.tion presente, l'essentiel n'est pas de débattn .. lauques 
cooperative, !Dais de gl'.'""'uper les paysans sous quelque forme que ce soit pou 
élever leur combattivité. Estime qu'ii faut axer sur points poli i~ues corn~ 

~éarme:œnt alle;nand. Aspect principalement revend~cati~ incombe au ~IDP. Met 
~oulin en garde contre coup de barre apolitjsrœ. 
Y,en Hoor1ck_es1.ime que r &pport .. .fou lin peut souil:ever intéret d ans le Parti, 
Elaborer schémas de plans de travail. Dt:signer mili1..antspour alJe r à la 
campagne. Utiliser ouvriers habitants le village. Propose journée d'é-ude 
érale. Propose renoncer au jo rnal PLTti et rempl~cer per brochures éven­

tuPlle~ent st ~ ncilées sur diverses question. D'accord page dans DRD. 
P!"opose outre Terre à ceux q~ la travaille t, Unir pour tenir. 
~oirreœars.- Avons nombrPuse r organisatiora du Parti dans village agricoles 

qui ne se sou-:iem, . as du pr blèrœ paysan. Hortlité des cornrrn.mistes. 
Il :f:·.ut pour aboutir com:œncer par faire de exemples, 
Lalmand.- Nécessité appronf odJt:,Jcritique et auto-critique. Aller au fond d 
choses q.i ant a la crise. Il f a"ut rc con:;..i"br-e Qile notre agriculture est terri· 
bJ.e mait arrièrée, Il fuadr ait pouvoir modernier et rationaliser notre 

~iculture, D~fen~;·e l'idée de la coop~rative. Terre à ceux ~ui la travail. 
repend aux asp1rat1 ons, Exemple en Italie on ~ut y arriver :reme en regine 
capitliste. Petites exploitations p~. s viables. Rechercher moyens de sauver 

lespetits pays&ns, Développer cul;ure céréales de qualité. 
Comme proffcmme se contenter d'un programme imroodiat et réalisable. 
Ne pasparler d'alliance ,révolutionnaire. Alliaœ e suffit. 
Estime que si nous avons reculé dans contact paysi:rn c'est prœceque nous 
n' evons plus Je~ agents du ravjtaillement. Devcns"'etre au village, réfuter 

les calomnies. Il y a d e s revendications poli~iques comtIUnes, rais il faut 
aussi poser les revendicat·ons paysannes. MDP pas syndicat. 
Former de , c;;.dres ayant connai csances rudimentaires. Semi proletaires sont 

)articulièrer~nt qualifiés. 
En France c e t la commission nationale qui établit monogr f.phie et plan 
de travail. D' accord pour page DRD. D'accord pour articles pour ouvriers su: 

que ~tion pays , nne. Pre ciser ce que veulent les communistes, attitude commun: 

stcs sur divers)roblèrœs i reli ' ion, propriété etc••• Populariser rèalisati1 

îJ"'.tSS et DP de manière adroite. 
Echec MDP du peutetre à politisation trop poussée, Doit"'etre seulement 

gressiste. Renforcer en oontrolant épplication des décisions prises, 
Reprendre en main designation de cadres dans chaque région. 
Renoncer à Vie Rurale, 

Lalmand donne lecture lettre vandenBoom et réponse sur Synicat Docker. 



Béci io~s du Bureau Politi1ue du 30/!2 

------------------------------------
.?oli tiber vie c1 :'a:--1;; · • (v;.uver le orina··e) 
cellules qw::rtiers et entreprises. 
tr&ncherc q e~tion Renar1 • 

• - I:t terre à ceux qui la tr voil1 ent. 
tblir pro r ... rnJia'l iri.nédiat et ré .... lis..:ble • 
.. ournir c"'dr9s -Y nt cert .!..e co~potence (se .. i-prolétu.ire sualifiés 
P ~e dons D3D • 

ticles po 11r ouvriers sur qu stion pays' nne. 
Définir posi ti.on de .JC cœnr:tunistes Sû.r cert ins r nds pro'l-;!è. ,ss :. rE'<li...,icn, 
propriété. 
opul3riscr lTR;.;5 et Dé.r;,ocrl.ties opul ires. 
- xc dési~er c~àre a-ns ré•ion • 
enoncer à Vie Rurale. 

Co.n:mission evr étrblir L.ono ·r-iphie et plan de trttvail. 
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' "'x c tion ci ion pri e • iri r c' 
~ l<o 

contr r l' lie tion es 

ir ctive , t no e t l' 
( our 

•• _ .Q. ~U:i,O!,.r __ _ 

. . . . . . ~ . . . . 

i d rective 
b e - l - .. - 8) 

lles - ê e • 

on bilité ir et e fina c . -----------------
• i o e ' b ir r o abilité fin nci re n l :té ra i one E 

ti r ent de t e rentré coti tion • 

aup ri ant l l" anent p r centre u r i, en 

ais nt a x r tion l 1 rt coti tio nt le 

nt r ol n nt , il d eoi d r tioJ · 

eront ort our re coti .. 

tio .... i re c ncontr r e i -

' vu u 0 ver r u b e ou co t n r i nt oin1 

él V • 

c rt i r t on 

i nt en it qu' 

d 1 

C' t our u 1 i f ut 

cert ine 

ntr 

r 1 r m i 

.t R aut ni1 co t du 

p yer eur 

coti t on 

ent ê 

l 0 / ne 

it u ci 

en co-

ait 

e l' lie tion u nou u y t e. 

int ni ou in taur r un sy t e e ubv ntions par 

ér tio ' 
t ue pour cert ines utres f d ation 



9. 

qui uv~n y rri vei couvrir leur épen e our e r n nts, te .• , 

il faut t ir i e dé re i en nt rtir u 

le v er em le. inon on risqu d 

une i u ion bl , Q 

n u i q e, ou en l i ant u 

l urs e~ nept , no ou rion contr i 

ourit oeiale, i ?>ts, c . •. 

et r ce 

u lieu 

r tion 

l B 

é on ns 

es encour er. 

B i du y 

la 

nt 

e f tion er ent o l i· ir net. so e r r e 

centre our 

ne gr 

i 

no s le V n 

c t 

s c 

• 

r u 

t 0 1 t êt rée r 

a ri ur e t• ros u c ntr . ar ex. 

t ex n r). 1 évi r it a ai fic ltés co @ 

i y ou • 

r c é t'o e 
~--------

d ~ le arti ue l' ction 

e 1 et oc leo, t ndi que le 

c' t un qu tion u te r v n ic tive, de r ven• 

die tion conm que • 1 ur i n ion l i nific tion e o 

l' ntrepri 

ie 

oc ux 0 ti io 0 

auco i it ont enfer és 1 conc tion rronnée que 

ou "' re cout tr va le r l' r c' t o l' cono i qu'il 

fut part r, qu'il fut r r, qu' 1 f ut crire. $ n dout , il faut parl 

o v ior c ntenter1t ae nin a dit l c a CO e • 
n-

r 0 1 'e 0 ue ~uquel ét it 11 

l UV i e t le p 

n 0 i i • 1 t in t de J. t, qui a oul v leu:r 

dire u.1 i f u r e ront dan le ntr ri e 

tout n 0 iti 

. . . . . . . . . . . . . 



t é rt 

nos c n 

ur s buts q Io o e e 

es t"'c s c ncr tes, t oien 

f ér ion ou ecti o •· 

10. 

cr ti n 'un c l le 'en 

e t 1 e tr uvent , 
rti situ tio 

contro 's e pr r l re 

ri e c' e 

oi nt c irés 

nt, r coivent 

ons bles l 

f ut "'t:ra conv .1. c q e 

ntr rise t 

ré e ce 'un e ou de p a·e ra 

e bree n un 'une i ortance pri or iule, our uvoir 

t te vec cep br p ou c e bres, our 
... e r en i on co o voir u . ' 

onter es i!ficult ti ue fin 1 nt in t 1er le rti pi 

f r e 'us ne. 

•e t d n ' ction 

le o ibi ité o t le 

urt ut, t l que nous venon e conn !tre, que 

plu r nd our cr er s c lul tr ri 

our uoi h iter, 

a'une in u trie 

co té ' ction. 

r nt ar no· 

un r 

r, 

n r v , ' pp l r l 

nion du rti, à côté a 

ver , par • 1 doc 

b é d Comité 

t v i ur 

rénnion d 

ont ~t 

' ction, i 

un éunion u rti, c qu 

o·o· ers ou.r l.c rt • 

iqu q e no von peu r c 

c' t r e recr te nt s e antr ri pa 1 

leurs s n qu'il nou ut r unir l art1, qu• i no 

l co ~o it.on ro ua i no c are • 

. . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . • 

t 

'une u in , 

t ou au 

s r uli -

nt 

s 

r V il-

0 t oi V ttir 1 t tion ur o e 

qu n ig on I op, utue z 0 ir 

no a qu nou con ont 0 

a cr tr 1 no1 vo on 1 plo 

i bie our l ti v i r 

e , e o vr e t nu coor c 

VO en i t . 
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